
L' A C T U A L I T É

La réfo rme de la loi fiscale est un
peu le serpent de mer de la polit i-
que neuchâteloise. Depuis que nous
suiuons les séances du Grand Con-
seil , on parle d' elle comme d' une
p anacée destinée à apa iser à tout
jamais les inquiétudes de nos dé-
putés.

Le retard apporté à son élabora-
tion n'incombe nullement du reste
au chef du dé partement cantonal des
finances qui a consacré déjà d'in-
nombrables journée s à l'examen de
ce problème délicat. Comme M. Re-
naud l'exp lique for t  bien dans le
rapport que le Conseil d 'Etat sou-
met actuellement au parlement « à
l'appui d' un projet de décret por-
tant reuision partielle de la loi sur
l'impôt direct et de la loi sur les
impositions communales » la guerre
el ses conséquences ont été cause de
l'interruption des études entreprises
à ce sujet dès avant le confli t .  Com-
ment déterminer en e f f e t  une lég is-
lation « qui , entre toutes , doit repo-
ser sur des bases solides et dura-
bles », alors qu 'on se trouvait en
p leine incertitude économi que et
monétaire , alors aussi que le f i s c fé -
déral venait ajouter son grain de
sel ?

***/ / **/ /%•

Avec sa ténacité habituelle , le chef
du département des finance s a re-
pris le travail aujourd'hui , se pen-
chant avec soin sur les diverses lé-
gislations fiscales cantonales , sur cel-
les en particulier oui ont été mo-
dernisées. Ce travail , M. Renaud est
résolu désormais à le mener à che f .
Mais , entre temps , le malaise résul-
tant , dans le canton , d' un système
fiscal  assurément ma! adapté aux be-
soins actuels (il date de 1903 pour
l'impôt direct et de 1SS5 pour les
impositions communales) s'est évi-
demment agijravé. Nombreux' sont
les députés  qui , à diverses reprises
sont intervenus pour demander des
revisions , du moins partielles.

Les popiste s viennent de lancer
une initiative prévoyant de for ts  dé-
grèvements pour les contribuables et
leurs familles dont l'imp ôt n'excède
pas 100 francs , alors qu 'elle deman-
de une majoration progressive pour
les contributions s'élevant au-dessus
de MO franc s (ressources et fortu-
ne). Cela sans nul souci des réper-
cussions que cette démagogie pour-
rait avoir sur les f inance s de l 'Etat.

Toutefois , la tendance visant à
instituer des allégements en faveur
des contribuables à revenu modeste
et entourés de famille (qui succom-
bent souvent sous le poids du f i sc ,
à côté de tant d' autres charges qui
les accablent) s'est af f i rmée toujours
davantage ces dernières années. El-
le s'est encore concrétisée le 26 juin
de cette année dans un postulat de
la commission financière que le
Grand Conseil , à cette date , a pris
en considération .

Dès lors, le département a estimé
qu'il était nécessaire pour ag ir de
ne pas attendre la ré/orme f i scale
d' ensemble , mais d' envisager d' ores
et déjà , sur ce point , une revision
partielle de la loi. D' où l'actuel pro-
jet.  Il est à relever d' ailleurs qu 'au
moment où une nouvelle lég islation
générale entrerait en vigueur , le dé-
cret provisoire actuellement propo-
sé prendrait f i n .  On compte qu 'il
aura la possibilité d' exercer ses ef-
f e t s  en 1948 et peut-être en 1949 —
après quoi , dès 1950 , espérons-le ,
une solution définitive interviendra ,
pour autant encore qu'une lég isla-
tion fédérale ait été élaborée , ré-
g lant de façon satisfaisante la ré-
partition des compétences fiscales
entre la Confédération et les cantons.

*-* ** **
La réforme d'urgence, préconisée

aujourd 'hui par M. Renaud , et qui
sera soumise à l'examen des dépu-
tés dans la session du Grand Con-
seil , qui s'ouvre lundi, consiste es-
sentiellement en ceci : au lieu du
système de. déductions légales sur
ressources qui est le nôtre actuelle-
ment, on entend introduire un sys-
tème de déductions légales sur bor-
dereau. Autrement dit , le contribua-
ble ne défal quera p lus, comme jus-
qu'à présent , une certaine somme du
montant des ressources qu'il décia--
re ; mais cette somme sera déduite
à l'avenir du montan t de l'impôt et
elle sera f ixée en tenant compte des
charges de famille dudit contri-
buable.

Nous verrons dans un procha in
article quelques-uns des e f f e t s  de ce
nouveau système qui, de l'avis de
ses auteurs, doit tout à la f o is  attein-
dre le but recherché (alléger les ci-
toyens modestes chargés de famille )
et ne pas entraîner pour l'Etat une
diminution appréciable des recettes.

René BRAICHET.

Une réforme partielle
du système fiscal neuchâtelois

DIMANCHE , LA FRANCE VA VOTER

Comment se dérouleront les élections municipales
Notre correspondant de Paris

nous écrit :
Les Français qui , depuis la fin de

1944, ont successivement élu deux
Assemblées provisoires, une Assem-
blée définitive et un Conseil de la
république , vont , dimanche prochain ,
renouveler leurs assemblées munici-
pales.

Avec les trois referenda , les élec-
tions cantonales , les élections de la
sécurité sociale et quelques autres
votation s ensevelies sous le voile de
l'oubli , c'est donc près d'une douzai-
ne de fois que citoyens et citoyennes
auront pris le chemin des urnes.
Inutile de dire que l'éducation poli-
tique a atteint de ce côlé-ci du Jura
une perfection inégalée ! C'est peut-
être pour cette raison que les affi-
ches de propagande électorale ont été
moins nombreuses celte fois-ci que
les précédentes.

Chacun , en effet ,  du haut en bas de
l'échelle sociale , n 'ignore rien de cD
qu 'il doit faire le jour venu. Tout
lé monde connaît l'emplacement de
sa section dc vole, les heures d'ou-
verture ct de fermeture des bureaux ,
le rite sacré de l'enveloppe et de
l'isoloir. Aux hommes comme aux
femmes , le bruit  sec de la tir ette de
l'urne esl devenu familier... Tout
comme s'impose avant l'accomp lisse-
ment du devoir civique la lecture
médit ative des professions de foi ali-
gnées côte à côte sur les panneaux
de sapin noirci...

Deux modes de scrutin
A l'inverse de ce qui s'est passé au

cours des dernières votations , le
mode d'élection n 'est pas identique
sur tout l'ensemble du territoire.
Deux sortes de scrutins sont prévus,
un pour les communes de moins de
9000 habitants, un autre pour toutes
celles dont la population at teint  ou
dépasse ce chiffre.

Dans les premières , et c'est le cas
Pour l'immense majorité des bourga-
des et des villages, c'est le scrutin
de listes majoritaires à deux tours
lui est employé.

Le mécanisme de ce système
d'élection est connu : au premier
tour, seuls « passent > les candidats
ayant obtenu la majorité requise par
la loi. Au second, la victoire revient
aux candidats qui réunissent le plus
grand nombre de suffrages. Ceci re-
vient à dire qu'entre le premier et le
second tour , des ententes et des coa-
litions peuvent et doivent intervenir.

Avec le scrutin de liste majoritaire ,
lors de la votation préliminaire, l'éti-
quette jouera à plein , mais à la secon-
de la notoriété des personnes pourra
l'emporter sur la couleur politique ,
car dans les petits villages l'apparte-
nance à un parti peut , pour des cau-
ses d'ordre local , s'effacer derrière
la valeur administrative d'un candi-
dat.

De tout ce qui précède, on en con-
clura donc que dans les communes
de moins de 9000 habitants , les élec-
tions munici pales ne revêtiront pas
obligatoirement un aspect politique
marqué. Tout au plus pourra-t-on , à
la lumière des statistiques établies
au lendemain du premier tour , re-
chercher une indication d'ensemble
fondée sur le chiffre des suffrages
recueillis par les candidats ayant
fait acte de foi politique.

Très différen t est le problème tel
qu 'il se pose dans les agglomérations
de plus de 9000 habitants. Là, le lé-
gislateur a choisi comme scrutin ce-
lui de la proportionnelle , politisant
ainsi les élections en dépit du cor-
rectif qu 'apporte à la rigidité de ce
système l'introduction du panachage
et du vote préférentiel . La couleur
politique l'emportant sur le choix
des individus , tous les grands partis
ont , dans ces conditions , cherché,
dans toute la mesure du possible, à
présenter des listes homogènes. En-
core faut- il noter que, dans de très
nombreux cas (mais toujours en te-
nant compte des conditions locales),
des alliances ont été nouées qui grou-
pent des candidats appartenant à des
formations hétérogènes, mais cepen-
dant l'idéologie assez proches — au
moins en principe — l'une de l'autre.

Une dominante :
l'anticommunisme

Le déroulement de la campagne
électorale, l'analyse des très nom-
breux discours qui ont été prononcés
à cette occasion , les incidences mê-
mes de la conjoncture internationale
donnent au scrutin de dimanche pro-
chain un aspect particulier. Schéma-
tiquement , il est permis de dire qu'il
se présente comme une sorte d'épreu-
ve pour ou contre le communisme.
Et cette constatation est si vraie
qu 'elle s'est traduite dans les faits
par une véritable coalition contre
l'extrême-gauche.

Ainsi que le notai t André Stibio,
l'autre jour dans l'« Intransigeant »,
les partis qui ne sont pas d'accord
entre eux sont cependant tous d'ac-
cord ... au moins au fond d'eux-
mêmes, contre le parti communiste.
L'isolement des moscoutaires s'est
encore accentué , en la circonstance,
au point que le parti communiste n'a
autant dire souscrit aucune entente,
même avec les socialistes , ce qui en
dit long sur les possibilités de l'unité
d'action des partis ouvriers, prélude
à leur unité organique.

Par contre , toutes les autres
formations n 'ont pas hésité à faire
taire leurs antagonismes et à nouer,
au gré des conditions particulières,
des accords dont la caractéristique
princi pale est de barrer la route aux
représentants de la Troisième inter-
nationale.

S. F.I. O. et M. R. P.
Si la position du parti communiste

est claire, celle du parti socialiste
est moins assurée. Charnière de la
politique française , perpétuellement
hantée de n 'être jamais assez à gau-
che, la S.F.I.O. n'a pu que s'interdire
certaines combinaisons dont le moins
qu 'on puisse dire est qu 'elles eussent
pu être particulièrement fructueuses.
C'est ainsi qu 'elle a souvent refusé la
main que lui tendait le M.R.P. (à
cause de la laïcité) et seulement
accepté une collabora tion avec les

radicaux bon teint. Bien entendu, il
n'a jamais été question pour la
S.F.I.O., de flirter ni avec le P.R.L.,
ni avec le R.P.F., le premier étant con-
sidéré comme un bastion conserva-
teur, le second parce que le gaullis-
me incarne pour les amis de M. Léon
Blum le pouvoir personnel et la dic-
tature.

Si l'on étudie la position des Ré-
publicains populaires, on peut avan-
cer sans être pour autant taxé d'es-
prit critique agressif , qu'elle est loin
d'être commode. En effet , deux ten-
dances se. sont affirmées au M.R.P. :
celle des chefs que leur expérience
des affaires publiques a rendus assez
confiants en leur étoile et celle des
sympathisants de la base en qui pré-
domine davantage l'hostilité contre
l'extrême-gauche que la fidélité au
parti.

Le fractionnement de l'opinion
M.R.P. s'est traduit , dans les grandes
villes où la discipline est générale-
ment observée, par une exclusive
rigoureuse contre le R.P.F. bien plus
d'ailleurs que contre les autres mo-
dérés. Dans les cités moins peuplées,
des accommodements réprouvés par
les leaders M.R.P. ont , au contraire,
été acquis sans difficulté.

Illustrant ces points de vue, on
peut citer l'exemple typique de Lille
où, à côté des rivaux communistes et
socialistes s'affrontent une liste
R.P.F. pure et une liste M.R.P. ho-
mogère. Tout ce qu'on peut dire de
cette combinaison extravagante est
qu'elle risque de faire le jeu des
partis collectivistes. Dans d'autres
agglomérations où le sens des réa-
lités n 'est pas heurté par l'obéissance
aux directives des chefs, on enregis-
tre toutes sortes de combinaisons, le
M.R.P. — à l'échelon local — ne
s'étant pratiquement refusé à aucune
entente et s'étant parfaitement bien
accommodé d'une cohabitation avec
le R.P.F.

M.-G. GfiLIS.

(Lire la suite en 4me page)

Le communisme face aux autres partis

La capitale française touj ours privée de moyens de communications

Le sy ndicat dissident et les chrétiens ont rapp orté hier l'ordre de grève
tandis que les cégétistes ref usent de rep rendre le travail

Découverte de nombreux actes de sabotage
Notre corresp ondant de Pari s nous

téléphone :
Au soir dn troisième jour de l'arrêt

total des transports , la situation se pré-
sente comme suit : sur les trois syndi-
cats du métro, deux ont accepté de re-
prendre le travail , le syndicat dissi-
dent et le syndicat chrétien. Le pre-
mier qui totalise trois mille adhérents,
ayant obtenu satisfaction sur sa reven-
dication essentielle qui est la reconnais-
sance légale par les pouvoirs publics,
a rapporté l'ordre de grève. Chez les
chrétiens, l'impopularité du mouvement

a incité à la conciliation. Par voie de
conséquence, la fraction cégétiste avec
ses vingt-cinq mille adhérents demeu-
re seule à mener la lutte. Elle réclame
11% d'augmentation de salaires dont le
gouvernemen t se refu se à discuter
avant qu'au préalable le travail ait été
repri s.

Une situation paradoxale
Paradoxe qni prête à la méditation,

la situation est au jourd 'hu i  exactement
l'inverse de ce qu'elle étai t au début

de la semaine alors qu 'à l'origine dn
conflit, les dissidents étaient , pour la
grève et la C.G.T. contre. Aujourd'hui,
c'est la C.G.T. qui est pour la grève et
les dissidents contre.

Quant au public, c'est lui qui fait les
frais de cette épreuve de force et 11 ne
faut pas s'étonner s'il manifeste une
mauvaise humeur certaine. Cette mau-
vaise humeur d'ailleurs, les élections,
au moins à Paris, pourraient bien la
traduire par une avalanche de bulletins
anticommunistes, personne n 'ignorant
ici que la C. G. T. est contrôlée et ani-
mée par les Moscoutaires.
Le gouvernement tient bon
Ferme snr ses positions de principe,

le gouvernement parait l'être au moins
au tan t  en ee qui concerne la remise en
route du réseau. Déjà, des lignes de
transports en surface ont été mises à
la disposition du public Ce matin mê-
me, l'intention du gouvernement est de
rouvri r avec la collaboration des dissi-
dents, des chrétiens et des cégétistes
indisciplinés au moins une ligne de mé-
tro, celle qui traverse Paris d'est en
ouest. Porte de Vincennes-Porte Mail-
lot. M.-G. G.

(Lire la suite en dernières dépêches)

Le conflit du métro de Paris revêt
maintenant l'aspect d'une lutte

entre la C. G. T. et le gouvernement

LES AMÉRICAINS ÉVACUENT L'ITALIE

Le traité de paix avec l'Italie étant entré en vigueur , les troupes alliées ont
commencé d'évacuer la péninsule. Voici , dans un port , un amoncellement
de matériel américain qui sera chargé sur des bateaux pour être transporté

aux Etats-Unis.

LES DESS OUS DE LA GUERRE

Quel rôle joua la ravissante et mystérieuse <Mademoiselle X>?

Notre correspondan t de Londres nous
écrit : ,

En août 1941, lee autorités britanni-
ques annoncèrent par un bref commu-
niqué , l'exécution de deux espions. L'un
d'eux , Werner-Heinrich Waelti , âgé de
26 ans et chauffeur de son métier , était
Suisse et originaire de Zurich. Sa mi-
sérable aventure s'était achevée sur
Téchafaud, un matin à l'aube, dans la
cour de la prison de Wands'worth.

Le détail de l'affaire n 'a j amais été
relaté entièrement. Le journaliste an-
glais Stanley Firmin . correspondant dn
« Daily Telegraph » pou r les questions
criminelles, vient pourtant de publier
un livre consacré aux services du con-
tre-espionnage britannique , sous le titre
» The came to s'P.v • — « Ls vinrent
pour espionner » (Edition Hutchinson)
— livre dans lequel sont examinée plu-
sieurs cas intéressants et en particulier
celui de W.-H. Waelti et de son com-
plice, l'Allemand Karl Théo Drucke.

Stanley Firmin ne divulgue pas tout.
Dane la préface, le contre-amira l G. P.
Thomipson, chef de la censure de presse

durant la guerre, déclare que même
aujourd'hui , certains points doivent res.
ter secrets. Aussi, le chapitre « Waelti
et Drucke » contient-il des lacunes. Lèe
renseignements qu 'il donn e permettent
néanmoins de reconstituer l'histoire de
ces deux espions d'une manière assez
complète.

Qui était Mlle X. ?
Le communiqué officiel de 1941 pas-

sait totalement sous silence un fait des
plus intéressante ; le canot de caout-
chouc dans lequel, duran t une sombre
nuit d'hiver , les espions abordèrent sur
une plage déserte de la côte d'Ecosse,
transportait noo pas deux, mais trois
personnes : Waelti , Dru cke... et Made-
moiselle X.

Cette femme, dont personne n'a
parlé jusqu 'ici , était âgée d'une
vingtaine d'années. Waelti et Drucka
ont rapport é qu'elle était blonde , extrê-
mement jolie, d'un maintien calme et
réfléchi.
(Lire la suite en Sme page.)
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L'aventure d un espion d'origine suisse
pendu à Londres en août 1941

UN REMEDE RADICAL !
Au bon vieux temps
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Il faisait une rwde « cramine » en
cette soirée de f i n  février 187... ; la
bise ramenait p ar raf ales une neig e
pou dreuse et les chemins étaient bou-
chés. Jonas-Henri Matthey-Jeanneret
courbait le dos sous la tempête, tout
en montant p éniblement par le Plan-du-
Four et le Mont-Segand p our regagner
la Brévine ; il regret tait bien un peu
les bouillottes du Franco-Suiss e qui
l'avait déposé en gare de Travers. Ses
cartons bleus bien serrés sous le bras,
t contenant de l' ouvrag e » con.re celui
qu'il venait de livrer au comptoir de
Neuchâtel , les mains bien au f ond des
po ches, son passe-montagnes serré , sa
cap e en p eau de lapin enf oncée j us-
qu'aux oreilles, il allait à grandes en-
jam bées, impatient de se retrouver dans
la bonne vieillie cuisine au f oy er ac-
cueillant , pour le « po ucenion » fami-
lial, digne « terminaison » d'une soirée
de travail pour les horlogers qui tveil-
laient ».

Enf in , par la combe de la Racine, U
arrive chez lui à Pré-Sec, mais pas de
lumière nulle part ; il crie, cogne à la
port e en vain ; heureusement que la
clé est bien à sa place dans le « ca-
chet * â côté de la porte d' entrée , ce
qui veut dire que ses « gens » sont ab-
sents. Sur le f oy er quelques cendres
rougeoyantes mettent vite le feu à un
gros fagot , qui , éclairant le local , mon-
tra à notre af f am é qu 'il aurait quelque
chose à se mettre sous la dent. Il fau t
vous dire que J onas-Hen ri était , doué
d'un robuste appétit , et que ses capa -
cités de f i n  horloger-régleur , égalaient
tout juste celle de son excellent esto-
mac. A Colombier où il f aisait son
camp (école de recrues), et comme U
avait eu l'occasion d'admirer avec des
camarades une p omp e aspirant e cons-
truite par le p ère Stucker de l'usine à
gaz , ses copain s lui décernèrent le beau
tilre d' aspirateur I

Il y avait du p ain sur la pl anche ;

Un beau rôti de veau qu 'on réchauff e-
rait pour le lendemain dimanche, du
pain tout f rais  sorti du f our, du fro -
mage et surtout , là sur le foy er, à demi-
ehf oui sous la braise , un bea u grand
p ot rempli d' un thé bien sucré et d
l'arôme embaumant tout e la cuisine. Jo-
nas-Henri , bien sustenté , allume une
bonne pip e en attendant le retour de
ses gens et songean t déjà aux bonnes
t rôschtis » et au caf é au lait 1 du len-
demain matin.

Ils . rentrent bientôt ses gens qui
avaient mis à pro f i t  une accalmie pour
aller à la veillée chez les cousins du
bas du Cottard.

— Alors te revoilà djà ! on avait pen-
sé que par ce tant vilain temps tu au.
rais été pa sser ton dimanche chez le
cousin Vouga à Cortaillod, et on esl
p arti sans autre à la veillée...

— Eh monté ! s'écria ta maman en
voyant le vide de son garde-manger, et
mon rôti , et tout le pain , avec encore
une morse de f ro -mage, et le thé ! mai-
reux qu 'en as-tu f a i t  t

— Je l'ai bu et il était rude bon , bien
meilleur que le tilleul ou la men the..

— Eh bien t_ es bon. on avait voulu
prof i t er , puisque M.  le ministre lisait
demain en chaire les annonces de ton
f rère, et qu'on nP. devait pas y aller, de
prendre médecine toute la famille... c'est
du thé de séné , du tout bon et for t  « de
chez M. Theiss », le pharmacien du Lo-
cle...

Alors , alors , la suite... î Comme heu-
reusem en t le Dr Kônig du Locle passai t
le lendemain en traîneau allant à la
Brévine. on put l'arrêter au jwssage et
le consulter : < Donnez-lui une bonne
gentia ne et du riz au chocola t Suchard
j usqu'à demain... et tu te rapp elleras
Jonas-Henri que pour une fo is  qu'un
vieux « bédouin » (royaliste) comme toi
pr end, un remède radical, ça lui a réus-
si. » 

Dr STAUFFER.

La reine de Hollande , pour raison de
santé, a décidé de transmettre pour
un temps indéterminé ses pouvoirs
royaux à sa fille, la princesse Juliana
que l'on voit ici au moment où elle
prête serment devant le parlement.

La princesse Juliana
prête serment

ABONNEMENTS
i an 6 moi» 3 moi» 1 moi»

SUISSE, franco domicile 24.-- 12.20 6.20 2.20
ETRANGER i Même- tarifs qu'en Suisse (majorés dea frais
de port pour l'étranger) dans la plupart des pays, à condition
de souscrire à la poste du domicile de l'abonné. Ponr les uu très

paya, notre bureau renseignera les intéressés

A N N O N C E S
18 e. le millimètre, min 4 fr. Petites annonces locales 12 eu,

min. 1 tr. 20. — Avia tar difs 35, 47 et 58 c
Réclames 60 c. locales 35 c Mortuaires 20 c, locaux 16 «.

Poar les annonces de provenance extra-cantonale :
Annonce» Suit»»» S. A., agence de publicité, Genev».

Lausanne et succursales dans toute la Snisse



Ouvrier cherche
CHAMBRE

si possible Indépendante
et chauffable. au oemtre,
40 fr . & 60 fr . — Ecrire
sous chiffres A . S. 706 au
bureau de la Peullle
d'avis

On cherche a louer
dans la région de

Saint-Aubin-Sauges
ou environs, un apparte-
ment un chalet ou un
pavlllon même très mo-
destes. Adresser offres s.
l'Etude J.-P. Michaud,
avocat et notaire, i. Co-
lombier.

NOUS CHERCHONS

OUVRIÈRES
pour travaux d'atelier

bien rétribués.

Se présenter à la FABRIQUE
BIEDERMANN & Cie S. A., Rocher 7.

f ^
Maison de Neuchâtel engagerait

tout de suite

EMPLOYÉ
DE BUREAU

ayant de l'initiative et sachant
travailler seul.

Adresser offres avec références
et prétentions de salaire sous
chiffres E. B. 769 au bureau de

la Feuille d'avis.

^ : J

MAÇONS
MANŒUVRES

seraient engagés par l'entreprise
PIZZERA et Cie S.A., Pommier 3, Neuchâtel.

Pour le ler janvier 1948, ou avant,
nous ojaerchon s

sténo-dactylo
pour correspondance française

et travaux de bureau.

Offres écrites à
DU BOIS JEANRENAUD & Co
Place-d'Armes 5 - Neuchâtel.

L'atelier de reliure
DELACHAUX & NIESTLÉ

Passage Max-Meuron 3a Tél. 6 18 75

cherche

personnel féminin
Travail intéressant et varié ;

places stables ;
en outre,

jeunes filles et jeunes gens
comme aides, gain immédiat.

Je oherche dans le bas
de la ville un

GARAGE
pour une grande voiture.
GIGANDET, 10. faubourg
du Lac, Neuchâtel. Télé-
phone 5 14 06.

matmÉMim w_ wSjjgK
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LOOPING S.A.
manufacture de réveils

CorcdleS (Neuchâtel)
cherche

fournituriste
Jeune homme ou jeune fille

acheveur
pour grandes pièces
on mettrait éventuellement
jeun e horloger au courant

jeunes filles
pour travail propre, facile

et bien rétribué
Entrée immédiate ou à convenir.

___________________________________________________________________________________________

Fabrique d'horlogerie du Vignoble neuchâ-
telois cherche

acheveur d'échappements
connaissant la mise en marche

poseur de cadrans-emboiteur
Places stables et bien rétribuées pour person-
nes qualifiées. Faire offres sous chiffres
P. 11019 N., à Publleltas S.A, la Chaux-de-
Fonds.

Boucherie - charcuterie
des environs de Neuchâ-
tel cherche un bon

boucher
Occasion de se perfec-
tionner dans la charcute-
rie. Bons traitements et
bons gages Offres sous
chiffres P 6562 N à Pu-
blleltas . Neuchâtel.

On cherche

maîtresse
ménagère

ou personne capable d'en-
seigner la oulslne. —
S'adresser à, l'Institut
protestant de Jeunes fu-
ies, Lucens.

Suissesse allemande
cherche une place de

sténo-
dactylographe

surtout pour la corres-
pondance française (aus-
si des connaissances de
l'anglais et de l'Italien).
Faire offres avec Indica-
tions de salaire sous chif-
fres F. O. 771 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune 1111e
Italienne, 17 ans, cher-

che place de femme de
chambre ou autre. Libre
dès le 10 novembre. Faire
offres sous chiffres P
6586 N a Publicitas, Neu-
châtel.

Sommelière
sérieuse, de toute con-
fiance, présentant bien,
est demandée & l'hôtel
National . Fleurier (nou-
veau tenancier) .

On demande
FEMME

DE CHAMBRE
bien recommandée, sa-
chant bien coudre et re-
passer, pour une daine
et deux grands enfants,
à côté d'une cuisinière.
Tél. 5 15 34.

On demande

JEUNE HOMME
pour porter le lait et
faire travaux divers ; bon
salaire _ convenir. S'a-
dresser sous chiffres S. B.
678 au bureau de la
FeuUle d'avis.

Personne
consciencieuse

disposant de deux heures
par Jour (8 & 10 h.) est
demandée pour travaux
de ménage.

Faire offres sous chif-
fres S. S. 725 au bureau
de la Feuille d'avis

MÉCANICIEN
disposerait de quelques
heures par Jour, pour
exécuter des travaux à
domicile Montage, petite
mécanique Adresser of-
fres écrites à M. H. 767
au bureau de la Feuille
d'avis.

Ouvrier

CHARRON
cherche place dans une
carrosserie ou éventuelle-
ment dans un atelier de
charronnage. — Demander
l'adresse du No 732 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Sommelière
capable. 25 ans, bonnes
références, cherche place
dans café-restaurant ou
tea-room. & Neuchâtel ou
environs — Demander
l'adresse du No 726 au
bureau de la FeuUle
d'avis ou tél. 2 17 70

Jeune fille
de 16 ans. langue mater-
nelle Italienne,

cherche place
auprès d'enfants, contre
petits gages. Désire par
contre suivre des cours
de français le soir. —
Ecrire sous chiffres C.
25,585 U. à Publicitas,
Bienne.

Jeune fille
âgée de 19 ans. cherche
place pour cet hiver dans
ménage soigné ne pariant
que le français. Vie de
famille désirée. ' Adresser
offres avec Indication du
salaire à famille Hurni-
Schori. Gurbrtt (Berne) .

On cherche une place
pour une Jeune fille âgée
de 17 ans, dans bon

ménage privé
avec enfants, où elle au-
rait l'occasion de se per-
fectionner dans tous les
travaux du ménage Vie
de famille désirée. Adres-
ser offres avec indication
du salaire à Mme Meier-
Gross. Flnsterhennen sur
Anet (Berne).

Beau choix
de cartes de visites
au bureau du Journal

Italien
23 ans. sérieux et travail-
leur, parlant le français,
actuellement en Italie,
cherche place pour n 'im-
porte quel travail dans
hôtel ou magasin Adres-
ser offres écrites à S. T.
762 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune fille
de 21 ans, parlant l'alle-
mand et le français,
ayant déjà été en service,
cherche place a Neuchâ-
tel ou environs, dans ca-
fé sérieux et ' marchant
bien ou dans restaurant.
Offres avec salaire sous
chiffres A 53,869 Q à Pu-
blicitas. Bâle.

Jeune fille
16 ans, désire se placer
tout de suite comme vo-
lontaire dans famille sé-
rieuse pour aider au mé-
nage et au commerce,
tout en apprenant un
français correct. Se con-
tenterait d'un salaire
modeste mais désire vie
de famille. Ecrire à Mme
Schmid, Kramgasse 18,
Berne,

Jeune homme
robuste et Intelligent

cherche place
où 11 aurait l'occasion
d'apprendre la langue
française. Bons traite-
ments préférés à forte
gages. Entrée en novem-
bre ou _ convenir. Offres
à Alfred Frey, agriculteur,
Orpund près Bienne.

PIV0TEUR
n'habitant pas la loca-
lité, cherche travail &
domicile ; spécialisé dans
les parties suivantes : ar-
rondir les roues, rabattre,
grande moyenne, petite
moyenne, champ, roues
d'ancre, équarlsser, gran-
de moyenne, secondes au
centre chaussées. Machine
à disposition . Adresser of-
fres écrites à N. H. 765
au bureau de la Feuille
d'avis.

JEUNE HOMME
connaissant bien les tra-
vaux de la cave et de la
vigne, cherche emploi pour
tout de suite. S'adresser
â Roger Farine, Cormon-
drèche,

La personne qui a été
vue samedi soir au ci-
néma Studio s'emparer
 ̂FOULARD

pure sole rouge-vert , est
priée de le rapporter au
Studio, sinon plainte sera
déposée.

A vendre
. à Cortaillod

petite maison
quatre pièces, grand
galetas , cave, écurie
pour lap ins et poules ;
grand jardin avec ar-
bres fruitiers. Adres-
ser offres écrites à
P. M. 755 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre
à la Neuveville

une

MAISON
en très bon état , trois
logements. Bon rap:
port. Adresser offres
écrites à V. N. 757 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Qui s'intéresserait à
l'achat d'un

IMMEUBLE
pouvan t se transfor-
mer en fabrique et se
trouvant dans le Vully
vaudois ? Ecrire sous
chiffres P. 6570 N. à
Publicitas , Neuchâtel.

BEVAIX
A VENDRE, petite

propriété
avec jardin et sept
ouvriers de vigne atte-
nant à la maison._ —
Adresser offres écrites
à B. V. 759 au bureau
de la Feuille d'avis.

Four oas Imprévu, à
louer pour le 16 avril
1948, bon petit

DOMAINE
de 12 poses

«n un seul mas. S'adres-
ser à Philippe Sandoz .
Prise-Féquenet sur Cou-
vet.

On oherche â Neuchâ-
tel appartement de deux-
trois pièces pour le prin-
temps 1948. (Possède au-
torisation). Eventuelle-
ment

ÉCHANGE
contre trols pièces et
bain , à Bâle.

Faire offres à M. Mal-
herbe, Oolmarerstrasse 78,
Bâle ( tél. 3 16 73),

A louer

belle chambre
chauffée, avec balcon. —
Demander l'adresse du
No 770 au bureau de la
Feuille d'avis.

On offre
CHAMBRE ET PENSION
pour deux ouvriers. —
Adresse : P. J. C. B., Cor-
celles poste restante

A louer à Jeune homme

petite chambre
avec pension soignée. —
Demander l'adresse du
No 763 au bureau de la
Feuille d'avis

CHAMBRE ET PENSION
sont offertes à étudiant
ou employé, dans villa
située à proximité immé-
diate du centre (nord).

Demander l'adresse du
No 764 au bureau de la
Feuille d'avis.

Appartement
de quatre ou cinq pièces
tout confort, ou petite
maison avec Jardin , est
demandé à Neuchâtel . Pe-
seux, Corcelles ou envi-
rons Ecrire sous chiffres
G. 88,557 X ., Publicitas ,
Genève.

Demoiselle s é r i e u s e
cherche

chambre meublée
au centre de la ville . —
Faire offres â case pos-
tale 361, Neuchâtel

Jeune homme sérieux
cherche

CHAMBRE
au centre de la ville,
avec soleil Faire offres à
Mkrros. Hôpital

Deux Jeunes Améri-
cains cherchent

chambre à deux lits
centre désiré. Offres à
O. Evans, chez R. Si-
mond, Verger-Rond 2.

A louer à Saint-Blalse

magasin
avec arrière et vitrine
pouvant servir d'en-
trepôt ou autre. —
S'adresser â G. Ro-
gnon, Monruz 54.

Maison connue et bien Introduite faisant visiter
la clientèle particulière depuis de nombreuses an-
nées cherche

VOYAGEUR (SE)
minimum 30 ans. Nous offrons : mise au courant,
carte rose, fixe Intéressant, commission, prime,
frais, abonnement de train. Situation stable et bien
rétribuée (Fr. 600.— & 800.— par mois) pour can-
didat sérieux et travailleur. Offres sous chiffres
P. N. 19746 L.. à Publicitas, Lausanne.

On cherche à. louer pour tout de suite
ou époque à convenir

local clair
d'environ 50 i 60 m', pour petite industrie
de bijouterie. — Faire offres sous chiffres
S. C. 710 au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche _ louer un

appartement
de trols pièces, si possi-
ble avec confort S'adres-
se! â M Kunzl, mécani-
cien OJPJ. Sablons 57.

Sommèlières
sont demandées par le
bureau de pllacement
« Le Rapide ». Ier-Mars 6.

On cherche, dans fa-
mille de médecin de
Berne, pour le début de
décembre,

JEUNE FILLE
consciencieuse, pour s'oc-
cuper de trois petits en-
fants Faire affres à Mme
Dr Willy Huber, Laubege-
strasse 38, Berne ; tél.
3 86 00.

Vigneron
On demande un vi-

gneron pour cultiver trois
ouvriers et demi aux
Vaux, territoire de Bevaix.
Offres à B. de Chambrler,
place Puiry 1 Neuchâ-
tel

Atelier
de reliure
cherche

JEUNE OUVRIERE
BROCHEUSE

Entrée Immédiate. Se
présenter entre 11 h. et
12 heures. Reliure Attin-
ger, Place Piaget 7, Neu-
châtel.

Je cherche pour entrée
Immédiate Jçunc homme
actif et de confiance en
qualité de

commissionnaire
Bon' salaire, vie de fa-
mille. Offres à Albert
VHloz, boulangerie-pâtis-
serie Cormandrèdhe. Té-
léphone 6 14 80.

On oherche

jeune fille
propre pour aider au
ménage. Salaire 90 fr.
pour le détout. Vie de fa-
mille. Occasion d'appren-
dr« l'allemand. Famille
Bi l l , HMieweg 66, Ltcbe-
feld près Berne.

Je cherche personne
pouvant faire des

HEURES DE MÉNAGE
chaque matin. Mme Cor-
nu, chemin du Soleil 14,
Ohanet - Vauseyon. Télé-
phone 5 33 08,

On demande dans un
hôtel du vignoble, une

sommelière
Demander l'adresse du
No 766 au bureau de la
Feuille d'avis

Quincailliers
Nous cherchons un voyageur

et un expéditeur
Seules les personnes qualifiées et spécia-
lement au courant des ferrements de bâti-
ments sont priées de faire des offres à
E. StampfU-Wyssbrod & Cle, Lausanne.

Compagnie d'assurances
de première force engagerait pour

époque à convenir

collaborateur
pour ses services extérieurs.

Fixe mensuel important, plus
commissions et frais de voyages.
Adresser offres manuscrites aveo curri-
culum vitae sous chiffres O. M. 727
au bureau de la Feuille d'avis. En cas
de convenance, on mettrait le candidat
au courant aux bureaux de l'agence

générale de la compagnie.

On cherche pour tout de suite
ou date à convenir un

VALET DE CHAMBRE
MAITRE D'HOTEL

connaissant parfaitement le ser-
vice de maison et de table, ainsi
qu'un

CUISINIER
Faire offres écrites en Joignant
certificats, prétentions de cages
et photographie sous chiffres
V. M. 758 au bureau de la
Feuille d'avis.

Mécaniciens
sur automobiles, très qualifiés, sont deman-
dés par grand garage des bords du Léman
avec agence de grande marque. Place sta-
ble et bien rétribuée. Offres sous chiffres
A.S. 7011 L., â Annonces Suisses S. A.,
Lausanne,

On cherche pour
tout de suite un

jeune homme
honnête et propre
en qualité de com-
missionnaire. Salai-
re convenable et vie
de famille sont as-
surés. Offres sont à
adresser â Rudolf
FlUck, boulangerie-
pâtisserie, Kienholz-
Brlenz, tél. 2 8105.

Une seule adresse:
J'achète et vends tont
Marcello RÉMY
Passage du Neubourg

Tel 6 12 43

On cherche deux

CIREUSES
d'occasion. Indiquer mar-
que et prix. B. Maillard,
avenue de la Harpe Ï3,
Lausanne.

Achats - Ventes
Echanges

de tous meubles usagés
S'adresser toujours aux

Occasions Meyer
Faubourg de l'Hôpital 11

Neuchâtel

Je cherche une petit»

cheminée
« Desarnaud »

ou « PARISIENNE »
complète e* en bon état.
Largeur maximum : 0,88
mètre. Départ du con-
duit de fumée : dessus.
Faire offres à Maurice
Rœthlisberger , architecte
d'Intérieur. Evole 63. Té-
léphone 5 41 67.

J'achète bon

fumier de ferme
Faire offres à Elle Millier,
maraîcher, Marin, télé-
phone 7 63 68.

J'achète des
postes importants

de montres
5 W, 10 W,

ancre et
Roskopf - ancre

Prière de faire offres
sous chiffres
OFA. 5841 S.

à Orell Fiissli.
Annonces , Soleure.
On cherche d'occasion

COMMODE
en noyer, en bon état.
Adresser offres écrltet
avec indication du prix
à E R. 760 au bureau de
la Feuille d'avis.

Achat de
vieux bijoux
au plus haut prix

Michaud
PLACE PURRY 1

SOLDES
de toutes sortes

sont achetés
au plus haut prix.

G. Etienne
15, rue des Moulins

BRIC-A-BRAC

pPBEEûl̂
Maurice Gnlllod

Bue Fleury 10
TéL S 48 90

DISCRÉTION

Monsieur
Fritz ROULIN, ses
enfants et petits-en-
fants, profondément
touchés des nom-
breuses marques de
sympathie qui leur
ont été témoignées
pendant ces Jours
pénibles de sépara-
tion, expriment â
chacun leurs sincè-
res remerciements,

Vauseyon, 16 oc-
tobre 1847.

Bulletin d'abonnement

Je souscris un abonnement à la
Feuille d'avis de Neuchâtel

jusqu 'au

31 déc. 1947 Fr. 5.-
Le montant de l'abonnement sera

versé d votre compte de chèques
postau x IV 178.

Nom : _

Prénom : 

Adresse : 

(Très llsitte)

'Adresser le pr ésent bulletin dans
une enveloppe non f ermée af f ran -
chie de i c. à

F administration de la
• Feuille d'avis de Nenchâtel »,

1. rue du Temple-Neuf

HORLOGERIE
Chef de fabrication

expérimeinté, / fort praticien ;
connaissances techniques ; habi-
tude du personnel, désire chan-
gement de situation ou associa-
tion. Age : 40 ans. — Adresser
offres sous chiffres H. F. 730 au

bureau de la Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
22 ans (Suissesse allemande) cherche place dans
ménage ou aide au magasin, où elle aurait l'occa-
sion d'apprendre la langue française.

Offres avec Indication de salaire à Llna Lenzin ,
Schiinenwerd , Gevrerbestrasse.

A toute demande
de renseignemen ts
priè re de joindre
MI timbre vour la
réponse.

Administration «c
I» c FeuUle d'avis
de Nenchâtel *

H I S P A N O  S U I Z A
(SUISSE) S. A. - GENÈVE

110, route de Lyon

cherche pour ses ateliers de fabrication

mécaniciens
qualifiés

spécialistes :
Tourneurs
Fraiseurs
Ajusteurs
Contrôleurs
Rectlfleurs
Décolleteurs

Entrée immédiate ou t. convenir
Faire offres aveo copies de certtflcate,

curriculum vitae et photographie

MARCHAND - GRAINIER de la Suisse
romande, maison possédant grande
clientèle, demande pour tout de suite

représentants
régionaux

à la commission. Gain très intéressant
pour personnes capables.
Faire offres tout de suite sous chiffres
P. 30,150 F., à Publicitas, Fribourg.



VÉLOS
d'occasion et à l'état de
neuf pour dames, hom-
mes et garçons avec et
san5 changements de vi-
tesses A. Paroz . Colom-
bier tél 6 33 34

A vendre tout de suite

belle chambre
à coucher

deux lits, une armoire ,
une commode avec glace ,
quatre chaises. S'adresser
à Mme Bachmann , *9,
faubourg du Lac. télé-
phone 5 22 71.

A vendre

POUSSETTE
beige en très bon état,
ave. petit matelas. De-
mander l'adresse du No
768 au bureau de la
Feuille d'avis.

Boucherie.
charcuterie
du Trésor

Leuenberger
1er choix de

BŒUF
VEAU
PORC

MOUTON
Tél. 5 21 20

Contre :

MAUX de GORGE

ANGINE
j* ^*.* ̂4i_ !_________j * ̂  __*] _â I ^________L

>§f*i4t Agréable et chaud
//^C_^k^rn %_ p our les nuits fr aîches

JÈL/  Ravissante chemise de nuit
/ I m ' pour dames, en rayonne grattée , gar- p fJ oO
l IL* nie de nervures, qualité douillette , _ ^h

existe en saumon ou ciel -Wk \mtW

i ï Chemise de nuit
/ . i en flanelle pur coton
i ' _____ -

j pour dames, col chemisier, bord pi- §!___¦ rSl l
que, ton opposé, article chaud et de ^^m

J bon usage, en saumon et ciel . . . -m» 9_r

i i VOYEZ NOTRE VITRINE

; | ÉTTrn̂ ff ï̂
'.---.V-̂ -I .'V  ̂ ES «""̂ ^̂ ^̂ v^ilgffiffrSffiffî ^ *A_ \_ \IËÊêSÊ

Radia ^^^fe 

Tel. 

51655
^̂ ^̂ ^i5««——"̂  Service Neuchâtel

A vent qui chante , y
élégance qui rit

Echarpes de laine
Carrés de soie

Toute une palette
des p lus jolis coloris chez

L %yf AA £-ff iAÎ é *JL
_ ,-.__, , - »_.

[S
i AVANT de rentrer
I VOS BATEAUX
¦ au garage, ne man-¦ quez pas de les laver

INEODRINE
i le grand paquet.

B Fr. 1.82

'** NEUCHATEL

A ENLEVER

résidu de marc
S'adresser Prébarreau 1.

A vendre tout de su.te

potager à bois
« Sursee », quatre trous.
S'adresser à Mme Bach-
mann , 9, faubourg du
Lac. tel 5 22 71

llllllllli lllillllillllllllllllllllllilllllll
G r d e «  à « o n

outillage moderne
û s o n

grand choix
de caractères

d t o n
rfcb* assoif ini;ut

de papiers

l'Imprimerie Centrale
Rue du Concert 6

v o u »  d o n n e ra
toute satisfaction

lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

URGENT
Père de famille dans la

gêne offre à vendre une
part sociale d'une valeur
de 200 fr. . pour le prix
de 150 fr. ; un char à
pont , quatre roues , avec
freins, charge 800 kg.,
60 fr , ; un vélo d'homme,
8Q fr . Demander l'adresse
du No 761 au bureau de
la Feuille d'avis .

A vendre 200 kilos

belles poires
de garde

chez Maurice Béguin,
Cernier

Remorques
Liquidation de quel-

ques modèles avec pneu-
matiques, depuis 100 fr:

CYCLES - MOTOS
Peseux . Châtelard.

A vendre, pour cause
'de double emploi.

PIANO
en bon état ; prix avan-
tageux. — Demander
l'adresse du No 754 au
bureau de la Feuille
d'avis

Pour cause de cessa-
tion de culture, à ven-
dre un

cheval
garanti sous tous rap-
ports. S'adresser à Willy
Zwahlen , Fresens.

A vendre pour cause
de départ, une

chambre à cou cher
lits Jumeaux avec literie.
deux tables de nuit , une
coiffeuse, une armoire
trols portes, en parfait
état. Prix 1300 fr . (utili-
sée une année), payement
comptant à voir tous les
soirs , dès 18 heures, et le
samedi après-midi . De-
mande, l'adresse du No
755 au bureau de la
Feuille d'avis

A vendre un buf-
fet de service, une
table à allonges,
dee chaises, une
machine à cou-
dre, à main « Helve-
tia ». — Léon Mauron ,
Dîme 39, La Coudre.

J'offre
franco domicile :

PAILLE DE BLÉ
BOTTELÉE

lre qualité
(provenant d'Italie)

Se recommande :
E. KOFFER-BLANK,

ANET
Fourrage en gff_s

Tél. 8 35 32
A vendre tout de suite :
une pendule (régula-

teur),
une table ronde,
une table de cuisine,
ustensiles de cuisine,
un réchaud à gaz,
une grille à gaz,
vieux cigares, jeux de

cartes neufs,
Vermouth , Madère,

Marsala.
S'adresser à Mme

Bachmann, faubourg du
Lac 9, tél. 5 22 71.

Boucherie &***'mfrhJ&Ul
Charcuterie J IA*' '
Tél. S 26 05 Hépltal 15, Neuchâtel

Bœul - veau
porc - agneau

viande de tout premier choix

Goûter nos
saucissons neuchâtelois,
notre charcuterie fine,
'C'EST LES ADOPTER

mm &*>
1480 1350 |Ç80

n E U C H Q T .L

Un choix incompa-
rabl e en

fromages
et beurre
de qualité ;

des conserves de
marque ,

présentés dans un
magasin agréable et
ultra hygiénique, voi-
là ce que vous offre
!¦ Armailli S. A.

HOPITAL 10

Décidez-vous
maintenant pour

un aspirateur

« HOOVCï »
le petit modèle

est encore à
Fr 247.50

PORRET RADIO
sPEciAusre

A vendre

60 porcs
de trois mois, deux din-
des. S'adresser à Jean
Dardel, Colombier, télé-
phone 6 32 18.

Grossesses
Ceintures spéciales. BAS
A VARICES avec ou sans
caoutchouc. BAS PRIX.Envols à choix. Indiquer
tour du mollet R MI-
CHEL, spécialiste Merce-
rie 3 LAUSANNE

A vendre

automobile
«Nash»

modèle 1932. 17 OH., en
parfait état. Echange
éventuel contre camion
de 12 à 15 CH. 1,5 à
2 tonnes L. Musy, pri-
meurs, tél. 9 12 65, Fleu-
rier .

Véîo
pour garçon de 10 à 15
ans, neuf , à vendre, 250
francs . M. Kunzli-Raolne,
Châtelard 9. Peseux.

A vendre

potager à bois
trois trous, four, bouil-
loire en cuivre, en bon
état. Parcs 36. 2me à
gauche

PIANO
D'OCCASION

à vendre, très bonne
marque allemande, mer-
veilleux Instrument mo-
derne, bols brun, cordes
croisées, avec sourdine et
tabouret Ecrire : case
postale No 16 Corcelles
(Neuchâtel)

POUR VERNIR

VOS TUYAUX
et FOURNEAUX

Vernis noix
SANS' ODEUR

Vernis aluminium
EXTRA-SOLIDE

chez les spécialistes

Beurre de table
danois

Fr. 1.— les 100 gr.

R.-A. Stotzer
Rne du Trésor
NEUCHATEL

A vendre '-elles

pommes
de terre

« Bintje », pour encavage,
au prix du Jour, chez
Constant Cuche, le Pâ-
quier. tél. 7 14 83,

CHEMISES
popeline unie \ !

col « Permastyf » pur coton i
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ROTI DE BŒUF fRASSIS
AVANTAGEUX i

LA BELLE-JENNY

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par i
Théophile GAUTIER

I

Une pâle aurore de novembre en-
core mal éveillée se frottait les yeux
derrière une courtine de nuages gri-
sâtres, et déjà le digne hôtelier Geor-
die se tenait debout sur le seuil de
son auberge, les bras aussi croisés
que le permettait un abdomen plus
que majestueux, qui témoignait on
ne peut plus favorablement de la
cuisine du Lion rouge.

U avait l'air profondément tran-
quille d'un aubergiste qui, étant uni-
que, se sent maître de la situation et
ne craint pas que les voyageurs puis-
sent lui échapper ; car le Lion rouge
était , en ce temps-là, la seule hôtelle-
rie de Folkstone.

Folkstone, au temps où se passait
l'histoire que nous entreprenons de
raconter, n'était qu'un petit village
dont les maisons de briques jaunes
et de planches goudronnées s'éche-
lonnaient un peu au hasard sur la
pente qui , de la montagne, descend
a la mer.

La maison de Geordie était une des
flus belles, sinon la plus belle de

olkstonc. A l'angle du bâtiment, au

bout d'une volute de fer élégamment
contournée; se balançait à la brise
de mer le lion rouge découpé en
tôle, dont les vapeurs salines de
l'Océan nécessitaient de raviver fré-
quemment les couleurs , et qui, re-
peint depuis peu , flamboyait aussi
fièrement qu 'un lion de gueules sur
champ d'or dans un manuel héraldi-
que.

Geordie rêvait, mais les rêves qu'il
faisait n'avaient rien de poétique. Il
supputait dans sa tête les bénéfices
du mois qui venait de s'écouler, et,
comme ils dépassaient de quelques
guinées le gain des mois précédents,
Geordie pensait que, si cette augmen-
tation se soutenait, il pourrait, dans
peu de temps, acheter cette pièce de
terre dont il avait si grande envie et
qui faisait dans ses domaines un
angle si désagréable.

Il en était là de sa rêverie, lors-
qu'un individu de mine assez farou-
che, planté devant lui depuis quel-
ques minutes , mais que sa préoccu-
pation l'emp êchait d'apercevoir, ne
trouvant sans doute pas d'autre
moyen de se faire remarquer, lui ap-
pli qua sur le ventre une de ces tapes
que les hommes osseux et maigres
se plaisent à donner aux hommes
obèses, par ironie ou par vengeance.

Révolté de cette familiarité de
mauvais goût , qui lui était particuliè-
rement désagréable et qu'il suppor-
tait à peine de ses intimes et de ses
plus riches prati ques, Geordie fit un
saut en arrière avec une assez grande
légèreté pour un homme de sa cor-
pulence ; et , voyant son agresseur

couvert de vêtements qui _ étaient
loin d'annoncer la richesse, il fit ce
calcul mental : « Voilà un drôle qui
consommera tout au plus mie tran-
che de bœuf avec une pinte de demi-
bière et un verre de whisky, et qui
est insolent comme un seigneur sou-
pant d'une fine poularde arrosée de
Claiuet et de vin de Champagne. Je
ne risque qu'un shilling et quelques
pence à lui dire son fait. »

, — Eh bien ! animal, butor, bêle,
brute, homme sans éducation I s'écria
Geordie après le raisonnement que
nous venons de transcrire, est-ce ain-
si que l'on entre en conversation
avec des gens comme il faut ? Je ne
fais pas mes compliments à ceux qui
vous ont élevé.

— Là, là , calmez-vous, gros hom-
me ! est-ce que je pouvais rester de-
vant vous fiché en terre comme un
pieu jusq u 'au Jugement dernier ?
J'avais toussé trois fois, je vous avais
appelé deux fois par votre nom,
maître Geordie, et vous ne bougiez
non plus qu 'un muid ; il fallait bien
que je fisse sentir ma présence, ré-
pondit  l'individu qui venait de frap-
per sur la panse à la Falstaff du di-
gne hôtelier, d'un ton railleur où ne
perçaient nulle crainte et nul repen-
tir.

— Vous pouviez vous faire aperce-
voir d'une façon plus délicate, reprit
maître Geordie d'un ton indigné en-
core, mais où la parole ferme et le
regard assuré de 1 inconnu glissaient
déjà une note plus timide.

— Allons, éléphant hospitalier,
désobstruez votre seuil, si vous vou-

lez que je passe et que je pénètre
dans la salle de l'hôtel du Lion rou-
ge , le meilleur et le seul de Folk-
stone.

Maître Geordie, qui connaissait le
coeur humain et l'aspect piteux que
donne à la physionomie la conscien-
ce d'une bourse vide, jugea , à
l'aplomb de l'inconnu, à la liberté de
ses manières, que, malgré ses hum-
bles vêtements, il devait posséder
une certaine aisance- et se faire ap-
porter une bouteille de vin de France
ou tout au moins une rôtie au vin de
Canarie, et, faisant le sacrifice tem-
poraire de sa dignité, il s'effa ça de
son mieux et laissa entrer son agres-
seur dans la maison.

La salle à manger du Lion rouge ,
qu'éclairaient quatre de ces fenêtres
à châssis mus par dés contrepoids, et
appelées fenêtres à guillotine depuis
l'invention de ce philanthropique
instrument , était divisée en plusieurs
compartiments de bois assez sembla-
bles à des cabinets particuliers et
rappelant la forme et la disposition
des boxes d'écurie ; car l'Anglais ai-
me tant à être isolé qu'il se sent mal
à l'aise sous les regards et qu'il faut
lui créer une séparation, une espèce
de chez lui , même sur le terrain neu-
tre d'une salle commune de taverne.

Entre ces deux rangs de boxes,
s'allongeait une allée poudrée de fin
sablon jaune qui aboutissait à un
comptoir triomphal de bois des îles
incrusté d'ornements de cuivre, sur
lequel étincelaient des rangées de
mesures d'étain et de pots au cou-

vercle de métal poli, clair comme de
l'argent. '-\

Une glace étroite enfermée dans
un cadre de bois mirai lait derrière
le comptoir, où, à la portée de la
main de l'hôtesse, AT enaient s'ajuster
une multitude de robinets terminant
des tuyaux qui correspondaient dans
la cave à autant de tonneaux de biè-
re et de liquides d'espèces différen-
tes.

Quelques gravures d'après Ho-
garth, entourées de noir, et repré-
sentant les inconvénients d'un vice
quelconque (celui de l'ivrognerie ex-
cepté), complétaient la décoration
de cette partie de la salle, qui était
comme l'autel et le sanctuaire de la
maison.

Geordie se dirigea vers le comp-
toir, suivi de son hôte, qui parais-
sait médiocrement ébloui de ces ma-
gnificences, et lui posa, d'un ton au-
quel l'habitude de flatter la pratique
donnait une apparence obséquieuse
peut-être plus marquée qu'il ne l'au-
rait voulu, cette question sacramen-
telle :

— Que faut-il servir à Votre Hon-
neur ?

— Une calèche et quatre chevaux,
répondit l'homme de l'air le plus
tranquille et le plus dégagé du
monde.

A cette réplique incongrue , le maî-
tre du Lî*on r0iige pri t une attitude
solennelle et souverainement mépri-
sante ; il se cambra, renversa la tête
en arrière, et dit :

— Monsieur, je n'aime pas plus les

mauvaises plaisanteries que les mau-
vais plaisants ; vous m'avez*̂  déjà
frappé sur le ventre d'une façon qu6
je ne veux pas qualifier, mais pour
'laquelle les épithètes de familière e'
d'indécente ne me paraissent pas
trop fortes. Nonobstant ce procédé
discourtois, je vous laisse pénétrer
dans cet hôtel du Lion rouge , connu ,
j 'ose le dire, du monde entier ; j ?
vous amène près de ce comptoir, qui
distribue des boissons rafraîchissan-
tes, toniques ou spiritueuses, au goût
des personnes ; je vous demande
avec politesse ce qu'il faut servir a
Votre Honneur, et vous me répondez
par des fariboles, des billevesées.
« Une calèche et quatre chevaux»
est une phrase qui ne s'adapte nuMe-
ment à ma question , et montre de vo-
tre part une intention formelle Ae
m'insulter.

— Ta, ta , maître Geordie, comme
vous dégoisez ! Ne vous échauffez
pas. Tout à l'heure, vous n 'étiez que
cramoisi, vous êtes passé au violet
et vous allez devenir bleu : calmez-
vous ; je n 'eus jamais l'intention
d'offenser un particulier aussi res-
pectable que vous paraissez l'être.
J'ai parlé sérieusement. J'ai , en effet ,
besoin d'une voiture, calèche, ber-
line, landau, chaise de poste, il n'im-
porte, pourvu qu'elle soit solide et
roule bien. Avec la voiture, il me
faut des chevaux et, comme j'aime
aller vite, j'en demande quatre et des
meilleurs, qui aient mangé l'avoine
dans votre écurie. Il n'y a là rien de
bien étonnant. .

(A suivre)
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DIMAN CHE , LA FRANCE VA VOTER

Comment se dérouleront les élections municipa les
(BUITB DJ_C I_A PBSMIBBH PAGE)

En fart , il ressort lumineusement
que les disciplines politiques jouent
à plein là où les partis, quels qu'ils
soient , disposent à la fois de chefs
écoutés et de militants convaincus,
là' également où les chances sont
suffisa ntes pour engager le combat
avec l'espoir d'en sortir vainqueur.
Par contre, la discipline n'est plus
respectée et le mot d'ordre n'est pas
suivi quand le jeu devient trop dan-
gereux , c'est-à-dire quand le succès
n'est pas en vue.

Au Rassemblement des
gauches et au P. R. I_.

Au Rassemblement des gauches , il
est incontestable que l'anticommu-
nisme domine l'action politique de
cette formation. Comme tel, il dicte
à ses représentants une tactique
nuancée, d'une souplesse en tous
points comparable à la célèbre sou-
plesse communiste. Pratiquement, le
R.D.G. s'imbrique là où la situation
lui paraît  le plus profitable , aussi
bien pour remporter des sièges que
pour faire échec aux zélateurs de la
démocratie à la sauce tartare. Il n'y
a point à proprement parler de con-
signe au Rassemblement des gauches,
ni d'ailleurs de directives catégori-
ques. En vieux routiers de la politi-
que de Clocher, les radicaux et leurs
collègues chercheront surtout à re-
prendre de l'influence partout où 11
leur sera possible. Seulement, comme
le R.D.G. se situe maintenant au
centre et non plus à gauche, il se
trouve qu'en majorité les combinai-
sons les plus profitables l'inclineront
davantage vers le M.R.P. ou le R.P;F.
que vers les socialistes, toute alliance
avec les communistes étant rejetée
par principe.

Mais ceci ne doit être accepté que
dans l'absolu de la proportionnelle
ou dans le cadre limité du premier
tour pour le scrutin uninominal. Au
second tour, en effet , il n'est pas du
tout exclu que la « vieille tripe » ré-
publicaine reprenne le dessus et que
de préférence les voix des derniers
fidèles de M. Herriot se reportent
plutôt sur les socialistes que sur les
autres formations, y compris le
M.R.P. dont « l'esprit confessionnel _>
choque la vieille garde des francs-
maçons radicaux.

Quant au P.R.L., bien peu de cho-
ses s ont à en dire sinon qu'il est le
seul parti à avoir ouvertement recom-
mandé l'alliance avec le R.P.F., ce
dont d'ailleurs ce dernier se serait
fort aisément passé. Pour le quart
d'heure, la droite s'agrège au gaul-
lisme ou tout au moins aux listes
que cautionne celui-ci. Il y aura,
certes, dans certaines agglomérations
conservatrices, des candidats P.R.L,
avoués, mais ceux-ci n'en auront pas
moins réclamé la bénédiction du
R.P.F., ce qui, on en conviendra,
restreint singulièrement l'audience
du parti républicain de la Liberté
dans la consultation populaire de
dimanche.

L'inconnue du R. P. F.
Nouveau venu sur la scène politi-

que, le R.P.F. constitue à la fois l'in-
connue du scrutin de dimanche et
en même temps et surtout une sorte
de catalyseur de l'anticommunisme.
De toute évidence, la haute silhouette
du général domine avec celle de Mau-
rice Thorez tou t l'horizon politiqu e
français. « L'homme du 18 juin » n'est
plus en dehors de la politi que ni
au-dessus d'elle. Aujourd'hui, il y est
intimement mêlé et de la même ma-
nière que le parti communiste agrège
peu à peu tous les éléments baptisés
« progressistes », par un phénomène
analogue, le R.P.F. tend à polariser
peu à peu tout ce qui, en France, se
refu se a la discipline de fer du mar-
xisme.

On peut, à la manière socialiste,
regretter cet entraînement à la po-
litique des blocs et préconiser une
solution plus souple, plus nuancée,
une sorte d'équilibre entre les deux
extrêmes ; malheureusement, les évé-
nements semblent irrésistiblement

incliner à la segmentation brutale des
idéologies en deux camps.

Au vrai , le général de Gaulle en
tant qu'initiateur du Rassemblement
du peuple français, apparaît davan-
tage comme le symbole vivant d'un
état de fait que comme l'état de fait
lui-même. La preuve en est que le
R.P.F. s'est toujours défendu ct se
défend toujours d'être un parti com-
me les autres. Il se présente essen-
tiellement comme un directoire su-
périeur, une sorte d'état-major des
consciences dont le seul et unique
dessein est d'unir les Français au-
tour de certaines idées fortes ce qui
tout naturellement l'a conduit dans
le présent , c'est-à-dire dans les éj ec-
tions de dimanche, à adopter d'abord
et avant tout une position brutale-
ment anticomm uniste.

Le cheminement de la pensée du
général de Gaulle est révélateur de
cette évolution. En effet, voici quel-
ques mois à peine, l'accent qu'il
mettait dans ses discours portait sur
la nécessité de réformer la cons-
titution, origine profonde de tous
les désordres de la patrie. Aujour-
d'hui au contraire, c'est presque uni-
quement sur l'impérialisme soviéti-
que et sur île danger intérieur com-
muniste que le général de Gaulle
attire l'attention des Français. C'est
contre la Troisième Internationale
qu'il sonne le ralliement de toutes
les bonnes volontés.

Le Rassemblement des Français tel
que le suggère le général de Gaulle
ne s'opère donc plus autour d'un
programme constitutionnel mais au-
tour d'un fait politique déterminé.
Beaucoup d'ailleurs lui reprochent
son _ anticommunisme, disant que
l'union contre quelque chose n'est
jamais durable et que même une
victoire sur les moscoutaires ne suf-
firait pas à rétablir la situation.

Dans le domaine de la tactique,
le R.P.F. fait lui aussi preuve d'une
singulière souplesse en oe sens qu'il
a su fort bien s'adapter aux condi-
tions locales. Tantôt le R.P.F. pré-
sente des listes complètes, tantôt
il L?e conten te de quelques candidats
dans une liste de coalition, tantôt
encore, sans paraître en nom, il cau-
tionne certains partis dont les re-
présentants ont accepté son pro-
gramme.

Quelles chances
ont les communistes ?

Une fois terminé ce rapide tour
d'horizon des partis politiques avant
l'« explication » finale, il convient
maintenant d'essayer d'analyser
leurs chances respectives.

Au parti communiste, les élections
municipales se présentent sous un
angl e très particulier et, pour bien
saisir le point de vue des moscou-
taires, il est indispensable de rappe-
ler qu'à l'occasion des élections mu-
nicipales de 1945 la fortune se révé-
la singulièrement favorable aux can-
didats qui se réclamaient de 'l'extrê-
me-gauche.

Fortune favorable, disons-nous,
mais qui provenait en grande partie
d'une équivoque fondée elle-même
sur ce que l'on a fort justement ap-
pel é les « alliances immorales ».
1945, en effet , vit le parti commu-
niste tout miel, toute compréhen-
sion , proposer et appuyer des listes
« républicaines et résistantes » où
l'accès était ouvert aux représen-
tants de tou tes' les nuances. C'était
presoue l'union sacrée sous le signe
de la clandestinité triomphante .
C'était le temps de la fraternité ré-
publicaine, mais c'était aussi celui
des illusions... En deux années, le
voil e s'est déchiré et les colistiers
d'hier se retrouveront aujourd'hui de

chaque coté de la barricade, adver-
saires à peu près sur tout. Les «illu-
sions républicaines et résistantes »
se sont dissipées et , en 1947, la lis-
te qui porte ce titre est « présentée
par le parti communiste ». C'est
plus clair, plus honnête et personne
ne risque plus de s'y tromper.

Mais comme toute médaille a son
revers, il est bien certain que l'élec-
teur dûment informé réagira très
différemment d'hier. Dans ces con-
ditions, tout indique que les commu-
nistes doivent perdre de nombreuse*
municipalités où ils sont encore au-
jourd'hui majoritaires. De la même
façon , beaucoup de sièges de con-
seillers devront  être abandonnés par
les « responsables » de la faucille et
du marleau. Il s'agit là d'une quasi-
cert i tude arithmétique et non point
d'une spéculation fondée sur des
impressions fugitives. Les commu-
nistes ne l'ignorent pas et c'est jus -
tement parce qu'ils savent que les
résultats matériels doivent leur être
contraires qu 'ils ont surtout insisté,
au cours de leur campagne électora-
le, sur l'aspect proprement politi-
que du scrutin du 19 octobre.

Au demeurant, pour l'extrême-
gauche l'intérêt majeur de cette vo-
tation n'est pas dans la conquête ou
la défense des assemblées locales,
mais bien dans le nombre de voix
qu'elle est susceptible de recueillir
dans Oe pays. Là réside l'objectif
No 1 de sa propagande et tout son
giga ntesque effort publicitaire au-
près des masses ne vise qu'à grossir
ses effectifs de manière à pouvoir,
le jour venu, se prévaloir d'un titre
incontesté celui de «premier parti
de France *.

Si ce résultat était acquis, il est
bien évident que le parti communis-
te renforcerait l'action déjà entrepri-
se et qui tend à le ramener au pou-
voir.

C'est donc parce que le parti com-
muniste poursuit une politique à lon-
gue vue qu'il a partout présenté des
listes homogènes. On peut tenir pour
certain qu'au lendemain du premier
tour, le comité central du P.C. par-
lera davantage des suffrages groupés
autour de son programme que des
sièges perdus ou conquis.

... et celles du R. P. F.
¦ A l'autre extrémité de l'horizon, la
position du R.P.F. est à peu près
analogue avec cette différence que b
Rassemblement du peuple français
comptera pour siens tous ceux qui
auront voté soit pour ses listes pro-
pres soit pour celles où l'investiture
gaulliste aura joué directement ou
indirectement.

Selon toute vraisemblance, l'exé-
gèse des résultats des élections mu-
nicipales se présentera sous des as-
pects très différents suivant qu'on
les considérera sur le plan de l'évo-
lution des esprits ou sur ce_ui de
l'attribution des sièges de conseil-
lers. Il faut également souligner que,
dans les petites communes, la cuisi-
ne du second tour, par ce qu'elle
autorisera de combinaisons inatten-
dues, permettra à tout un chacun
de tro uver son os dans la marmite.
Aussi bien voici comment certains
augures — et nous croyons devoir
leur laisser la responsabilité de leurs
prophéties — pronostiquent les ré-
sultats de cette votation où la confu-
sion le dispute aux astuces subal-
ternes.

Communistes : gain de voix, perte
de sièges.

Socialistes : perte de voix, mais
gain de sièges par le jeu des désis-
tements.

M.R.P. : perte de voix, gain de siè-
ges. .

Rassemblement des gauches : gain
de voix , gain de sièges.

P.R.L. : perte de voix, perte de
sièges.

R.P.F. : succès en suffrages (mais
équivoque en raison de la multipli-
cité des étiquettes abritées derrière
le pavillon), conquête de nombreux
siè«es. M.-G. GÉLIS.

LE COMMUNISME
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EN STOCK : *
Calcium carbonicum préc.

! M Kaolin (China Clay) !
; Carbonate de magnésie, oxyde ;

de magnésium j i
Silicate de chaux, ainsi que toutes
matières colorantes pour l'indus-
trie du caoutchouc et du pap ier.
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I il y a un CHOIX grandiose en

chambres à coucher j
salles à manger
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I ACHETER par ACOMPTES |

Avantageux ^Bk
Jl? lÈk
f"/ . Rôti M
1:1 de porc M lï: " BË
^ •• •>. BË

&$-_,  t ^ \̂ _ l  t J^ _̂

um ^***lï& v ^*_^  ̂^^^^
L • r_artjiia d\m fntvo n ^™*r*r*n*ir̂̂ ^̂ ' V_^l 

^̂cqultabtèfnenl rémurtW ^m̂ ^

PASSEPORT
4 photos 1.50
Photos Messerll

Sablons 57
Passeport express

en lo minutes

Â_fk

A vendre une nichée de
petits

PORCS
de sept semaines, E. Per-
renoud, CortalUod , télé-
phone 6 41 54.

( PARTOUT
vous pouvez acheter des rideaux quelconques.
Mais sl vous désirez un tissu de belle qualité,
d'une originalité discrète, d'une valeur réelle,

I

vous ne pouvez être Intéressé que par le choix
immense de la maison Spichiger & Cie , spé-
cialiste du rideau depuis plus de 50 ans.

Imprimés « de classe »
Fr. 12.— à Fr. 20.—

le m.

I 

Jacquard
«soyeux et lourds »

Fr. 12.— à Fr. 20.—
le m.

Chintz unis lavables
et à motifs

I

Fr. 10.65 à Fr. 24.—

Unis, jacquard , impres-
sions : belles qualités,

prix avantageux
depuis Fr. 6.— le m.

I 
SPICHIGE R & C»

__ um_ mm__ m_ mm_____ w_ m
6, PL.ACE D'ARMES TÉL. 5 11 45

A vendre

moto Allegro
revisée, taxe et assurance payées ; joli vélo
d'homme, trois vitesses ; un vélo de porteur ;
deux vélos d'homme ; un vélo de dame ; un
vélo de garçon ; le tout à bas prix. S'adresser:
garage Bader , Peseux, tél. 613 85.

fe^^^^^^Ê"f 73



Pour un mobilier complet
chambre à coucher

j salle à manger
fauteuils, couches, rideaux

au prix le plus modéré chez

A. VŒGEEI, AMEUBLEMENTS
QUAI PH.-GODET 4 NEUCHATEL .
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Belles tripes cuites
avantageuses

! B O U C H E R I E

BEBGEB-Hfi CHEN

Disponibles tout de suite
HUDSON

dernier modèle
« COMMODORE » et « SUPER SIX »

Essais sans engagement :

-• Garage de la Balance
Neuchâtel - Tél. 5 29 89 et 5 32 57

\HHB___n___RraC____________H______ri

Mon divan-lit
réduit

.... pour le salon ... pour
la salle à, manger ... pour
chambre d'enfant ... aveo
coffre à literie, deux ga-
leries mobiles, deux cous-
sins au dossier, son prix
...encore Fr. 308.—, tissu
compris. Un superbe
meuble pratique qui ne
devrait manquer dans
aucun ménage.

————

A vendre une belle

vache
avec 89 points (1950 fr.),
portante pour décembre,
et urne

génisse
2 ans et demi (1750 fr.),
portante pour novembre,
toute garantie, chez W.
FHclc, berger, Grandes-
Cœurles prés la Tourne.

Dès vendtedi

Moût 
de cidre

- sortant du pressoir
à Fr. -.50 le litre 

4- verre

Zimmermann S. A.

On loue...
la qualité et la pose de
nos papiers pelma Nos
achats 5ont tait* directe-
ment auprès des fabrl-
ean-s Orand chou «U
magasin : Peinture U.
rbomet tlls Neuchfttel.
\ _ qv .sln P>.l_tw 15

J *ùub une j e u r i e &t e  tome
et f i e u t e u d e :
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Chaud et très " — ... S )\^Mf=̂J^avantageux! Hun- /i*̂  liv
tingcalf. semelle MJ'̂ IT"]) i )
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Srand choix en bas
„SABA" pour enfants!

Fi 4.20—W CHAUSSURES

POPULAIRES
Neuchâtel Rue du Seyon

LB RATIONNELLE
Le Locle La Chaux-de-Fonds

Nous vous offrons à -h'frc cj raaeuK
r~~~ le superbe

Cette année, le texte el^^ ̂ T
les Illustrations
sont consacrés au poète
GOTTFRIE D KELLER

ryb* \^OZ£nOf2 valable Ju.qu'.u 31 décambra 194? |
. Coalra anvol da ca coupon, muni da voira ad-asse _ _ e_ -a at |
J accompagné da 2 eiemptalraa dea bons qui sont Joints eus |
I paqu.t. CanLaurarVOus recevrai le dit calendrier sans trais, a
t MALTERtE DE LUTZELFUUH S A 

J
¦ Adressai ..—. — .

I I

Ménagères, attention !

le camion de Neuchâtel
(NE PAS CONFONDRE)

fera une dernière grande vente de superbes choux-
fleurs au marché samedi matin. Polres-colngs du
Valais & 50 c. le kg. par 5 kg. Pommes, 4 kg. pour
Fr. 2.— ainsi qu'une grande quantité de beau raisin
du pays.
LEUBA, primeurs, gros et détail - Tél. 515 55

A vendre 10,000 kg. de

CHOUX-RAVES
a/u prix doi Jour. Louis
Jeaweret , Montmollin.

Beau choix
de cartes de visite
au bureau du Journal

Dames, messieurs, 10-120 tr.
E, CHARLET, sous le théâtre

I l I 
^SLv S iJSxCfiS FJendant très longtemps , l'on n'a pas apprécié comlTM

m il se doit la valeur du savon dans une pâte ded*
• _L"£ ¦ tifrice. Cela.nous explique pourquoi nombre de pâteS

dtSIÎil I ¦ ICGS denti frices modernes ne contiennent pas de savon , donû
ne moussent pas. Cependant aujourd'hui , la physique
et l'art dentaire ont prouvé que les pâtes dentifrices

IHOUSSGUSOS mousseuses (avec savon) possèdent un certain nombre
"" " " de propriétés physiques de la plus haute importance

pour les dents, les gencives et toute la bouche. Le pre»
SOU L SUS m'er avanta Se de ces pâtes est certainement leur meil-

leure solubilité. Nous vous prouverons en une série
d'annonces exp licatives, que cette propriété de Kolynos

__T__ f_i __ [i __ _P3ïï*_P^ a P
OUr VOUS une > m P0Ftance énorme.
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-----p l̂a_ga^ B̂I^̂ W ŜjFfà-_ __---™-*3',' "' "'¦'̂ ^̂ ^̂ -̂ *' - :' - -- *S- ~~- Z  ' - y:---~ ŜJi
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Kolynos aura fondu et Je verre contiendra une solution laiteuse, alors que les autres pâtes \ KolytlOS fis! Composé (Je : ^̂ ^
garderont des heures durant, leur forme solide dans l 'eau.

^̂  s 

pur 
savon -végétal

IJourquoi cette propriété est-elle si importante? Parce que journellement, l'ex-
IT périence ci-dessus se déroule dans votre bouche. Au contact de la salive et de ' i"'x Préciem" '"•<>" ̂ atdes
l'eau, Kolynos^ forme immédiatement une solution légèrement alcaline, créant une \ m acide antiseptique
mousse onctueuse, très pénétrante/ Cette mousse recouvre les dents, les gencives m antisep tique spécial
et toute la bouche. Elle pénètre les plus peti ts interstices et cavités, nettoie et stimule.

En rinçant, grâce aux mêmes propriétés de Kolynos, on fait disparaître entière- . alc001, sh'"""'
ment de toutes les fentes et cavités, la mousse Kolynos si douce et d'un goût si craie extra-fine
agréable. On évite ainsi les si fréquentes irritations de la gencive, causées par les
restes de pâte dentifrice. Votre pâte dentifrice doit se dissoudre facilement. La
pâte mousseuse Kolynos se dissout immédiatement. AJ~~8F~ST~—— *" ' ''* "' '""" " -

t

C'est vraiment __W_\_Y\
par amour (̂SMn

__ nJlli\m&£sn
. . , qu'il a offert son aide! Mais il ffl/MWÊf I
ne se sent pas très à l'aise là-haut _mi__mri
Heureusement il y a Fix! Avec Fix, §__0-_»\\\L I
les fenêtres se nettoient si vite et si i V

I facilement! Les taches disparaissent FIX

l transparence de l'air. |e, ta|0pettes
L
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Toujours
grand choix en

Volailles
fraîches du pays

Poulets
et petits coqs
Poulardes
très tendres

Poules
Fr. 3_— et 3.50

le H kg.
Canetons
Pigeons

Lapins frais
entiers et au détail
Fr. 3.50 le H kg.

Gibier
Chevreuil

Lièvre frais
et civet

Poissons
du lac et de mer

et filets t s
Escargots

Au magasin spécialisé

Lehnherr
Frères

: Gros et détail
Tél. 5 30 92
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Adressez-vous en toute té- •Ald« eHlcae. et rapide
curlt4 A Boclété de Plnan- fi conditions légales,

cernent •péclallsée : s Discrétion absolu».
Diffusion Industrielle S.A.  «ta Piu_ grande com-
19, Georjes-Faton - Genève préhension régit nos
Envoyer 4 tr. pour crédit décisions,
au-dessous de 10O0 t r et « - , .
7 fr pour crédit au-dessua • Kemboursement selon

de 1000 fr., no» frais possibilités. *

Encore
un grand choix

de musiques
à bouches
HOHNER
LORELEY

THORENS etc
ACCORDÉONS

MUSIQUE

M. JEANNERET
Magasin Seyun 28 J
N E O C H A I E L

. Tel 6 14 86

WISA-GLORIÂ

Choix énorme
dans tous les articles

d'enfants

| Psussdles d \
pGusss-pousse

avec
gros pnsus

i Demandez catalogue
gratuit \

Arrangements
de payement sur

demand-e



FRAICHEUR
JEUNESSE
SANTÉ

sa maint iennent par

LA SAUNA
Heures d'ouverture :
DAMES :

Mercredi et vendredi,
de 11 h. à 19 h. 30

MESSIEURS :
Lundi et mardi,

de 17 h. à 19 h. 30
Samedi, de 11 h. à 17 h.

Jean Piton
Masseur autorisé

Faubourg de l'Hôpital 17 - Tél. 5 33 43
N E U C H A T E L

SALON DE MODES

R.-M. CORNAZ
Seyon 3 - Neuchâtel - ler étage

vous offre LE CHAPEAU ÉLÉGANT

Au congrès d'Esthétique et de Cos-
métologie gui vient de Se tenir à

Paris, le

PEEL5NG VÉGÉTAL
pou r dissoudre les cellules mortes
et atténuer les rides en aidant à la
rénovation de la peau , par son ef-
f icacité, f u t  classé comme le plus

favo rable.
Renseignements & titre gracieux.

L 'écrin de votre beauté
Le soutien-gorge et le corset
Bien conseillée par la spécialiste

Mme Havlicek-Ducommun
Rue du Seyon - Tél. 5 29 69

Timbres E. N. __: J. 5 %

Institut de beauté LUCE
10, rue Pourtalès - Tél. 5 38 10

Son agencement moderne,
Son matériel perfectionné,
Ses soins du visage et diu ou_i

chevelu.
Selon des derniers perfectionnement

de la technique moderne,
Son<t pouir la cliente
um facteur de sécurité et de réussite.

NE L'OUBLIEZ PAS...

f^^Jf
vfe/V TREILLE NEUCHATEL

^***it̂ _ïr a toujours un choix considérable
et les dernières nouveautés en

sacs de dame - petite maroquinerie
et parapluies

a p*c6 Permanente à froid
4$P Permanente

vapeur à l'huile

CADORICIN
B E A U T E  ..eÇ^ U C H E V E L U R E

Coiffure Roger
Moulins Neuf - Neuchâtel

MAMANS, achetez pour vos enfants chéris /^~v^
l_3 lilIfoHo * 'a maison spécialisée qui — ¦ ¦>- C"*

 ̂ 7^m laytsue vous offre des articles de 
 ̂
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qualité, du pratique au plus élégant, à des [ %̂e \ f  f jf 1
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DOUCEURS ET CADEAUX
Les idées de Maryvonne

Savez-vous ce que peut être , en An-
gleterre, la p ièce de p âtisserie g lacée,
monumentale et multicolore, qu 'est
un gâteau de noces ?

Il y  en aura un, le 20 novembre
prochain , dont on par lera — même
ailleurs que sous le chaume — bien
longtemps... Le gâteau confectionné
pour le couple pr incier sera à quatre
rangs et portera les décorations sui-
vantes :

au premier rang, le$ armoiries et
ch i f f re s  des époux, les châteaux de
Windsor, Balmoral et Buckingham ;

au deuxième rang, la princesse re-
cevant le salut des grenadiers-gardes,
une scène de la bataille du cap Ma-
lapan, où le lieutenant Mountbatten
était présent , des emblèmes musi-
caux et spor t i f s , le tennis, le cricket,
l'hip p isme, avec les couleurs roya-
les ;

au troisième rang, l' on admirera
Cup idon tenant un bouclier sur le-
quel s'entrelaceront les initiales des
époux, l 'écusson de la marine royale,
ceux des Girls 'guidcs , et une repro-
duction du vaisseau Valian t, à bord
duquel se trouvait le f iancé  durant
la guerre ;

enf in , au quatrième rang de ce gâ-
teau se trouveront les armoiries et
les écus des Dominions, Australie,
Canada, A f r i que du Sud , Nouvelle-
Zélande, Inde et Pakistan.

Quan t aux cadeaux, ils arrivent
journellement en f lo t s  pressé s an pa-
lais royal. Des municipalités o f f r e n t
des donations permanentes sous f o r -
me de lits dans les hôpitaux et les
asiles ou des sommes considérables
destinées aux œuvres dont s'occupe
particulièrement la princesse.

L'Irlande du Nord a ouvert une
vaste souscri ption pour l'achat des
toiles de f i l  les p lus f ines  ; l 'Afrique
du Sud enverra des brillants de la
plus belle eau ; le don de la ville de
Toronto est fa i t  de nourriture et de
fourniture pour les écoles et des hô-
p itaux de Londres ; les Etats-Unis
enverront cinquante mille colis , con-
tenan t chacun vingt livres de denrées
alimentaires, que la f iancée distri-
buera à ses f u turs  sujets les p lus mé-
ritants.

_ ... La liste n'est qu'à ses premières
lignes ! Tout ce qui pourra être ex-
posé sera montré au public moyen-
nant une financ e d'entrée, et ce pro-
duit — certainement considérable —ira à une œuvre charitable choisie
par les fu turs  époux.

se p arent sur nos têtes des nuances de I automne
La haute mode n'a point , elle, accompli la même révolu-

tion que la couture. Certes, la ligne des chapeaux s'est modi-
fiée et le « coiffant 1948 » n'est plus celui de l'été qui finit.
Mais la tendance générale demeure un peu la même puisque
le chapeau se porte encore en arrière. II est cependant pen
ché parfois sur un côté. En ce mouvement , ll innove.

Le coiffant en largeur subsiste , mais les modistes , pressen-
tant les nouvelles tendances de la couture, ont apporté, elles
aussi , plus de féminité à leurs créations. C'est ainsi que le
drapé s'est introduit dans la coiffure. Non plus le drapé de
quelques tulles ou de quelques souples soieries. Aujourd'hui,
on traite le taupé-Velours, l'angora, la mélusine, toutes ces
matières douces aux yeux et au toucher, riches et lourdes,
qui rappellent un passé heureux que la mode s'efforce de
ressusciter.

Le béret est rentré en conquérant. II triomphe dans la plu-
part des collections, mais , s'il affecte bien des formes , celle

qui semble la plus généralement adoptée rappelle le béret
flamand que les peintres de la grande école ont Immortalisé.
Sur ce thème général , chaque créatrice brode. II y a le vaste
béret de velours à grandes côtes qu'achève un motif de pas-
sementerie, le béret drapé de mélusine ou de taupé-velours
et mille autres fantaisies faites pour donner à la femme grâce
et piquant.

Le relevé n'a pas vécu, mais on l'interprète différemment.
II est plus petit. II garde cette ligne sage qui accompagne tou-
jours heureusement un visage régulier. On le garnit cependant
irrégulièrement. Car les garnitures foisonnent plus que jamais
sur les chapeaux 1948. Ce sont le plus souvent des plumes.
On les revoit plus nombreuses encore qu'aux saisons derniè-
res, légères, fines, colorées, chatoyantes. On les place le plus
souvent d'un côté de la tête. Elles reviennent vers l'épaule
et accompagnent ainsi la redingote très cintrée donnant aux
femmes un petit air de chasseresses.

Petite toque béret en taupe gris perle ornée d'un oiseau vert de Janette Colombier.

Béret à la « Rembrandt » d'Orcel. Velours vert bouteille ennuagé d'une
voilette verte nouée sur le dessus de la tête.

Certains créateurs font appel à la fourrure, car , avec cette mode qui multiplie les
encolures rondes, les bandes rapportées au bas des jupes ou des manteaux, on retrouve
le toquet de renard ou celui d'astrakan qui, posé verticalement ou de côté, selon le
galbe du visage qui l'accompagne, renouvelle le caractère de celui-ci.

Pour le soir, nous retrouvons les paradis, les aigrettes qui déjà avalent triomphé aux
saisons dernières.

Qu'il s'agisse de chapeaux du matin, d'après-midi ou du soir, les nuances évoluent
dans la même gamme. Les gris éléphant, les mauves, les verts passés, les chartreuse,
les moutarde, les tons fauves ou couchers de soleil, les feuilles mortes : tous ces tons de
l'automne, qu'ils jouent dans le ciel ou sur les forêts en train de mourir, se retrouvent
sur nos têtes, pour former avec nos cheveux aux ors passés une symphonie d'une délicate
harmonie. JEANDINE.

Taupes, mélusines et antilopes

Courrier des abonnés

Vos questions — Nos réponses

OSCAR BIDER (Aviation). — Cet
aviateur eèt né en octobre 1891 et mort
en juillet 1919. H fut  d'abord ingé-
nieur agronome en République argen-
tine puis, revenu en Europe, obtint son
diplôme d'aviateur à l'école internatio-
nale d'aviation Blériot , à Pau. Il sur-
vola le premier les Alpes jusqu'à Milan
en 1913 et, la même année, introduisit
l'avion dans la formation des soldats
de l'armée suisse. Bider fut  pilote en
chef du corps des aviateurs de notre
pays. En 1919, il fit un e chute mortelle
à Dubendorf , laissant une femme et
un fils.

LES DOCTEURS (La Tohaux) . — Il
est exact, comme vous l'avez écrit, que
quelques rares médecins, dans notre
canton, n'ont pas obtenu le titre de
docteur. La raison en est qu 'après leur
examen professionnel leur donnant
droit de pratiquer la médecine, ils
n'ont pas présenté une thèse, soit nn
travail scientifique original agréé par
une faculté de médecine et au vu du-
quel l'Université dont fait partie cette
faculté décerne le titre de docteur.
L'Etat, d'ailleurs, pour autoriser un
médecin à pratiquer son art dans le
canton , n 'exige qu fl le diplôme fédéral
de médecin-chirurgien, délivré par le
département fédéral de l'intérieur, et
non point le diplôme de docteur dé-
cerné par l' université.

LA GUARDIA (Domen ico. . — Fio-
rello Enrico La Guardia.  qui est mort,
récemment d'un cancer dans sa 64me
année, était une personnalité des plus
typiques de la vie américaine et. com-
me tel , était aimé et admiré de ses
concitoyens, encore qu 'ils', l'aimassent
pour d'autres raisons encore que son
type si particulier. Né dans un tandis
de New-York, sans père dès sa trei-
zième année. La Guardia fit sa vie à
la force du poignet. En 1923, il devint
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maire de sa ville natale, le troisième
en importance des hommes d'Améri-
que. Il s'est instruit lui-même, vivant
d'un croûton de pain quotid ien , met-
tant tout son argen t péniblement ga-
gné à l'achat de livres. Jpinais aupa-
ravant, un maire du genre réforma-
teur n'avait été élu deux fois ; or, La
Guardia le fut tjois fois. Ce seul fait
constitue quelque chose d'énorm e dans
l'histoire d'Amérique du nord. Il aima
les enfants d'un amour aussi vif que
bienfaisant : terrains de jeu x, parcs,
pouponnières, bell es écoles sortirent du
sol pour eux, grâce à l'ardeur pater-
nelle de ce grand homme.

ENCORE LA FIANCÉE (Emma). —
Vous demandez des détails, Madame,
sur la toilette de mariée de la princesse
Elisabeth ; il est impossible, même en
Angleterre, de savoir quelque chose do
cette robe. On la coud en grand secret
et par pièces détachées ; c'est-à-dire
que, dans les divers ateliers du coutu-
rier N. Ilartnell, les couseuses itfnorertt
à quelle toilette sont destinées les dif-
férentes pièces qu 'on leur donne à con-
fectionner ; le secret est gardé afin
d'évi ter les indiscrétions des couturiers
américains, en premier lieu, car ces
derniers se lanceraient sans scrupules
SUT la piste et n 'hésiteraient pas à of-
frir à leurs clientes, justement allé-
chées, des robes do mariage « Princess
Elizabeth », avant môme que la royale
épousée ait mis la sienne ! — Autre ré-
ponse dans un courrier prochain.

AFFICHE NEUCHATELOISE (Zu-
rich). — Un do nos abonnés possède l'ai
fiche du Cinquantenaire do 1898, enca-
drée, et, ayant lu ici-même, il y a un
certain temps, que de mes correspon-
dants sont acheteurs de cette affiche ,
il l'offre aux amateurs éventuels.
M'écrire au journal , cas échéant.

CHRYSLER (Prince) . — Vous deman-

dez s'il est exact que de telles voitures
soient construites ohez nous. J'ai in
que les fabricants américains ont l'in-
tention de construire oes voitures dans
le canton d'Argovie ; ceci sous toutes
réserves. L'information émane d'un
quotidien d'outre-Manohe.

RICHARD STRAUSS (Ancre). — Ce
compositeur, connu surtout par son
« Caval ier a la rose » et « Sa]o_né >,
n 'est pas mort ; U a vécu oes dernières
années en Suisse, fort retiré et dans de
bien modestes conditions ; au début
d'octobre, à la demande dn o_ief d'or-
ohestre Thomas Beecham, le composi-
teur est allé diriger des concerts de
ses œuvres à l'Orchestre philharmoni-
que de Londres : c'est aujourd'hui nn
vieillard de quatre-vingt- trois ans. .3,
Dernière réponse plus tard.

PROVERBE (Cigalon). — Vons dési- '
rez savoir Ja signification du prover-
be : « Pèle une pêohe pour ton ennemi, S
pèle une poire pour ton ami ». La pe-
lure de la poire est indigeste, mais non
celle de la pêohe, qui, au contraire,
contient un antidote contre la pulpe lé-
gèrement toxique qui entoure le noyau.
— H sera répondu plus tard à votre

dernière demande ; j'ai du retard dans
la « fourniture a des renseignements aux
correspondants !

POUR UN MARIAGE (Maman). —
Une jeune fille se mariant au mo\s de
décembre fait bien de renoncer à une
robe claire, si elle ne porte Pas la
grande toilette blanche ; que diriez-
vous d'une élégante robe d'après-midi,
par exemple en velours vert, toilette
qui , ensuite, pourra se porter au théâ-
tre et à d'autres soirées t Vous pouvez
faire faire un béret de mémo tissu , qui
sied à chacune (travail de modiste pro-
fessionnelle, naturellement) ; pas de
voile. Lç, costuime tailleur ne convient
guère à une noce en plein hiver. Ces
conseils, fournis par nne aimable daine
de longue expérience vous seront utiles,

5 je l'espère ; vœux cordiaux !
,' La jeune fille est-elle blonde . en ce

S|,«ps...le velours n<âr . irait à merveille,
aussi bien pour la1' toilette que pour la
coiffure, mais peut-être est-ce un peu

;-'sévère. Puis-je ajouter de ne pas char-
ger la toilette de bijoux disparates, de
couleurs différentes î Une bonne coutu-
rière vous conseillera utilement à ce
sujet aussi. Qu'enfin la jup e ne soit
pas trop longue : notre province doit
aller pru demment dans l'allongement
des robes : à trente-cinq centimètres dn
sol, pass moins t il faut  un commence-
ment à tout , c'est-à-dire un changement
progressif dans la silhouette nouvelle.

MAUVAIS SPORTIFS (Fido). — Vous
avez parfois remarqué, sur les terrainf-
de football , les réactions antisportive.-
du public, en France et en Suisse ; vous

demandez si le public anglais a plus de
respect et de discipline à l'égard des
arbitres en particulier î II arrive éga-
lement, outre-Manche, que l'on abreuve
les «référées» d'injures et qu 'on en vien-
ne même aux voies de fait : tout ré-
cemment, lors d'un match de rugby
dans le Devonshire, l'arbitre fuit agrédi
par un spectateur qui le terrassa d'un
coup de poing sous le menton ; le Jeu
dut être interrompu durant dix minu-
tes, mais l'arbitre ne put reprendre ëes
fonctions et fut remplacé, son état
ayant été jugé très grave par ses soi-
gneurs. — Autres réponses dans le cour-
rier prochain.

Idem pour : VARÈSE, ANNIBAL,
BAOCHUS, GEXÉE. VIEILLE DAME,
MARCELIN, MARION, DAHLIA, CU-
RIEUX.

LA PLUME D'OIE.

' MESDAMES !
CHOISISSEZ MAINTENANT

VOTRE MANTEAU
de FOURRURE

CHOIX
QUALITÉ

PRIX AVANTAGEUX

\̂ m̂/
Suu.
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I 
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_JB*S Rmé Ouyot - Epa ncheurs 2, Heuchâtel

I UN CORSET de qualité I
I UN CORSET qui vous dure
I UN CORSET qui vous donne

satisfaction I
| s'achète chez nous !

5 % Timbres S. E. N. et J.

GANTS, CHAPEAUX, CRAVATES
Essayez donc à la

Sous l'hôtel du Lac et Parcs 75

LES BEAUX BAS
LES GANTS CHIC

s'achètent chez le spécialiste

A LA BELETTE
Spjcher & Boëx

_¦ f ___ _E_

wî Etra 1H _.T_J S fl B ? MK ¦ ^"' ^̂ "̂ Mti ' _H

RESTAURANT Une bonne adresse :
TEA -R00M IEHMM-VAUCHER

DJEIAL -lll V Ali Ht l'établissement qui p lait 
6

Le rendez-vous Afl TEA-ROOM DES PARCS
des connaisseurs on est bien accuemi

TEA-ROOM AFf.rDTri) Ouvert le d£._.J__T ""*
niJUl_ llll_ll Se recommande: A. MONTANDON

Au terme d'une À_VÀ La qualité et le confortpromenade, dégustez hlj lj l t font la renommée de la maison
les PATISSERIES v}jj_ v£P Iff F A ri /TFT m confiserie

réputées SlIÇ^̂ K̂ H ft VI VI ft ! 1 ft H Pâtisserie
au TEA-ROOM ^=̂ ^^B> UWU1ULLL11 tea-room

Tél. 6 91 48 Neuchâtel

} Chaque femme I.
j soucieuse de son teint ') prend rendez-vous chez 1\

\Edtoika Haneschka l
j Institut de beauté '

VI Rue du Concert 4 (entresol) V
I Téléphone 5 19 SI l*

Faute de p lace , nous ne pouvons
malheureusement pas aborder le su-
jet des tissus employés , des couleurs
préférées et des accessoires que pro -
pose la nouvelle mode.

MARIE-MAD.

<& LE RENDEZ-VOUS DES LECTRICES <*>



A vendre une

chambre à manger
moderne, acajou. & l'état
de neuf comprena-it :

un grand dressoir ;
un petit dressoir ;
un argentier avec

écrins à services, une
table ronde avec ral-
longes, huit chaises
rembourrées, un ser-
vier-boy.

R. Racheter, ébénls-
terie, avenue Dubois 2,
tél. 5 40 97.

IS^icltaud
\̂ MHP' NEUCHAT EL

A vendre une
bascule décimale
force 6 kg, avec poids,
prix 30 fr., deux
meules à aiguiser
60 cm et 26 cm. de dia-
mètre.' 35 fr., quelques
ruches en. paille
10 ft\ pièce. J. Tissot-Per-
rln . Valangin.

Oeufs frais
étrangers
33 c. la pièce

R.-A. Stotzer
TRÉSOR

Pour vos desserts
et courses

Fruits secs, noisettes
VITA NOVA

Seyon 24 - Tél. 6 33 03
D. Gutknecht

Bouilli 1er choix m
Boucherie VUITHIER S

—— THéATBE —-^—
Pour 4 j ours seulement LE plu s FORT et le plus EXCITANT

FILM POLICIER
LE F I L M  LE P L U S  S U R P R E N A N T

DDniL ILINGIE IR
Du cinéma pur... Un scénario sans fioriture...

Une sorte de réquisitoire sur

<LE CRIME NE PROFITE JAMAIS >
QUASIMENT UN RAPPORT DE POLICE

et un deuxième film avec Roy Rogers

CHEVAUCHÉE DANS LA NUIT
TÉLÉPHONE 5 21 62 Cette semaine JEUNES GENS
DIMANCHE : MATINÉE à 15 heures EN DESSOUS de 18 ans pas admis

__________^_^___

Pour un
BON NETTOYAGE

de vêtements, tapis,
rideaux,

Teinturerie
G. Muller et fils

Verger-Bond 4. On cher-
che. Une carte suffit.

Les nouveaux manteaux imperméables
^̂ ^̂ j^̂ ^P__Y" i ' p— sont dans nos rayons et attendent votre visite. Nouveaux modèles ,

~ " *Sji>̂ lt-> ^W ' ~̂ J2
 ̂

nouvelles teintes, nouveaux tissus. Du choix , du bon, du beau.

^̂ ^̂ j^P̂ V ĵ_^^KJ%L̂ ^̂  Des popelines coton, des gabardines laine.

IS^̂ %i^̂ S^̂  ̂ La pluie peut tomber
K̂ Jll ^̂

v^vvk 
«̂ Û _l_Î *É_l__î _\ si vous P0556^

62 un de ces imperméables « E x c e l s i o r » .

flfrx/(l__Ji___ ! 1̂ 2̂l_C^__^\ n._î î̂^^_ï^^_f^" w ^0US Serez Prot®9® - vous serez a ' aise et tout ^e même élégant.
*V«TO_^1 vxW \V_m.lr I _ft V̂^JS__\^__$  ̂ Les pluies d'automne ne vont pas tarder. Ne tardez pas non

il \ifir '̂ Vffl^^̂ v^S» ifÉ_\! 'tS§^i-_5_Fv p'us a c'10's'r v°tre imperméable dans notre assortiment nouveau.

I— Hl W/Vl 1% \\ v^
*" 
\S \ÊÈ^_̂ %iÊm-\ Quelle meilleure occasion pouvez-vous trouver ?

ll_____&____?=& '"e man'eau en lainage imperméabilisé. II fait le ___B____? ĴSR r̂ ^ s^^ _̂} _*̂
y*̂  
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double usage de mi-saison et de manteau de plule. §_wl t̂w -̂^̂ ^^fti Ĉ  > ^
^̂  

Jfê
\\ ^̂ SBw»\ En gris Fr. 

165.- se porte avec ou sans ceinture. K | <£s&\̂ _ lî*'
 ̂
"̂ r r^

< WKT En popeline imperméable 'C ^̂ !-̂ ^̂  
Wtem

gS* en gris, mastic et belge, raglan avec ou sans ceinture. ^W> ¦ ^^_^
^* Fr. 75.- 82.- 93.- 96.-
4_K Grand-Rue 2 (angle rue de l'Hôpital)
«S? En gabardine imperméable NEUCHATEL
' en gris, beige, etc., Fr. 185.- 205.- 230.— M. Dreyfus.
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£ Vous êtes cordialement invités à <

| UNE CONFÉRENCE GRATUITE EN FRANÇAIS intitulée <

CHRISTIAN SCIENCE \
g LA SCIENCE DE LA RÉALITÉ <
5 par le Dr HENDRIK J. DE LANGE, C.S.B., de New-York <
\ Membre du Conseil des Conférenciers de L'Eglise Mère ¦ ' i6 ____, Première Eglise du Christ, Sclentlste, à Boston , U. S. A. 5
| à la GRANDE SALLE DES CONFÉRENCES, NEUCHATEL \
% VENDREDI 17 OCTOBRE 1947, à 20 h. 15 <
6 Sous les auspices de Première Eglise du Christ , Sclentlste, Neuchâtel. \

¦

CONCERTS - CONFÉRENCES - SPECTACLES

| TOUS CEUX <
O QUI ORGANISENT DES %

I manifestations 1_t m«Jf ont Intérêt â utiliser le moyen 2
g publicitai re le plus ef f icace et le w

{j p lut économique :

w L'ANNONCE g
_ \ DANS LA « FEUILLE D'AVIS S
U DE NEUCHATEL » $
Z 2
O n
O SPECTACLES DIVERS . CONFERENCES K

M A N T E A U
en retournant votre
manteau usagé, je vous
le fais comme neuf.

BAS PRIX

W. HURNI
Tailleur - NOIRAIGUE

Tél. (14) 9 41 68
On se rend é. domicile

A vendre
petit poêle

en fonte , brûlant tous
combustibles, avec lyre
et tuyaux. Tél. 5 26 19.

Dîner gratuit
à personne qui s'occupe-
rait de servir le dîner à.
pensionnaires Beaux-Arts
21, 2me étage

Gagnez
davantage !

Qu'il soit patron ou
employé, celui qui
sait écrire des let-
tres efficaces peut
gagner davantage.
C'est pourquoi , son-
geant à leur avenir,
tant d'efficients étu-
dient notre cours
par correspondance
_ Comment écrire
des lettres qui por-
tent et créent le
contact ». Demandez
encore aujourd'hui
la brochure explica-
tive gratuite, en en-
voyant cette annon-
ce avec votre adresse
aux Editions Emile
Oesch, Tlialwll-Zu-
rlch.
Nom : • . . •
Rue : , , . .
Localité : 

^y
fiKy PAN 21

Mariage
Jeune homme dans la

trentaine, très sérieux,
sympathique, présentant
bien, d'éducation soi-
gnée, de bonne famille
protestante , sportif mo-
déré, avec belle situation
stable, désire connaître en
vue de fonder un foyer
heureux, demoiselle très
bien à tous points de
vue, aimant la nature et
le théâtre. Offres sous
chiffres P 6473 N à Pu-
blleltas, la Chaux-de-
Fonds.

CROIX-BLEUE
Dimanche 19 octobre,

à 14 h. 30,
aura lieu la réunion du
groupe de l'est, dans
le temple de Peseux.

Invitation cordiale
à, tous. Se munir de
coupons pour la colla-

tion s.-v.-p.
LE COMITÉ.

A vendre

500 petites
perches

pour entrepreneur ou Jar-
dinier Henri Franc Va-
langin, tél. 6 9146.

Potager à bois
trois trous, sur pieds,
bouilloire en oulvre, avec
de nombreux ustensiles,
le tout en parfait état,
à vendre. S'adresser à
Ed. Vaucher. chez M. Lu-
cien Junod. Monruz 64.

! PRÊTS I
dl 300 à 1500 fr. i fonct ionna In,
employé, ouvrier , commerçant,
OQrïculteuf tt t toute peraonna
•olvablt. Conditions Inléressanttt.
Petit» rtmboursiminU mensuel!.
Banque sérieuat «t contrôlée.
Consul .«-nou* Bini engagement
ni (raie. Discrétion absolus |ft-
rsntlt, Timbro-réponse. Réiértn*

CM dans toutea région».
Banque Oolsy ft Cle

Rus ds la Paix », liueann*

^̂ ^̂ ^̂

Notre excellente choucrout^^^

J||r est arrivée mÊk

|ff| Assortiment pour »

WÊk la garniture M W

ta aiarqw ftnfrtvan ^̂ _̂^̂  ̂
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«auMablamanl rlaw_U 
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I LA RELIURE FRANÇAISE |
DES ORIGINES A NOS JOURS

CONFÉRENCE
DE M. R OBER T BR UN

DE LA BIBLIOTHÈQUE NATIONALE DE PARIS

1 (avec projections lumineuses en couleurs )
SALLE REYMOND

14, FAUBOURG DE L'HOPITAL

Demain samedi 18 octobre, à 20 h. 30
SOUS LES AUSPICES

DE LA BIBLIOTHÈQUE DE LA VILLE

ENTRÉE Fr. 1.50

____¦_______¦__¦__¦_¦________ __________¦___________________

Q t t_____msm
_&to CORSET D OF?

J_T HO-È-CU/OT
W NtlfOUm. EPANCHEURS |

H NE 3CTTZ F*S JWk
¦ v0J CDR_CrS _fê^

i aV N̂oujinuMMo
ET REPARONS

¦ JMWTAglfltHENT

r , ^Pourquoi s'arracher les cheveux !
A et se f aire du souci...

quand pour votre radio il y a...

L. Pomey - Radio Melody
Flandre 2 . NEUCHATEL - Tél. 5 27 22

Se rend régulièrement dans votre région._̂ )

j. n ENSORCELEUSE AU CHARME É TRANGE ET FASCINANT
Anni I Q INCARNATION DE L 'A NGE ET DU DÉMON

VIVIANE ROMANCE
;
i____________ ____________ '_*«MjCUggMB____MH WMj, i

^%_ Ê̂m - ? _ -__dans 
^

m pAK> c Ife.

de grande classe _J_% , mk
et M jÉ 

^ I - - M
d'une rare intensité dramatique | M - 1 - 1 m
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i La colère des dieux
avec

CLéMENT DUHOUR # LAROUEY • L0UIS SALOU «•
MICHELINE FRANCEY GERMAINE KERJEAN 1 * 1 * 1

Injustement accusé de meurtre et sur le point d'être exécuté , un homme crie son innocence... o_^£?
Libéré , et malgré sa ferme résolution de fuir le funeste envoûtement d'une femme énigmatique,

IL NE POURRA ÉCHAPPER A LA PUISSANCE DU DESTIN IMPLACABLE
et à la COLÈRE DES DIEUX

RÉDUCTIONS SUSPENDUES

Samedi et jeudi , à 15 h. : Matinées à prix réduits • Louez d'avance Tél. 5 21 12 • Dimanche : Matinée à 15 h.

REPRISE DE LA PLUS BELLE HISTOIRE D'AMOUR DE TOUS LES TEMPS
SAMEDI et DIMANCHE , .«,-,-,»«».-,- n«il_PA«ff«_k

à 17 !.. 30 la ETERNEL RETOUR avec JEAN _ MADELEINE JEAN-

MERCREDI , à 15 h. Un immortel chef-d'œuvre du cinéma français MARAIS SOLOGNE MURAT



L'Allemagne est réintégrée
dans l'économie européenne

Le nouveau plan industriel de la bizone est entré en vigueur

déclare le chef de la division économique
da gouvernement militaire américain

BERLIN, 16 (A.F.P.). — . Le nouveau
plan industriel de la bizone, qui entre
aujourd'hui en vigueu r avec la publica-
tion rie la liste définitive des démonta-
ges d'usines, réintègre l'Allemagne
dans l'économie européenne », a décla-
ré M. Lawrence Wilkinson , chef de la
division économique du gouvernement
militaire américain, dans un discoure
qu 'il a prononcé à la radio allemande
de la zone américaine.

€ On ne peut qualifier, a-t-il diti de
réparations les usines figurant snr la
liste, car les destructions causées pair
l'Allemagne sont incalculables. Il s'agit
plutôt d'une redistribution des surplus
allemands qui pourront être mieux
utilisés dans lea pays alliés «n'en Alle-
magne pour la reconstruction du mon-
de. >

Le démontage
des usines allemandes

BERLIN, 16 (A.F.P.). — M. Wilkin-
son a déclaré que sur 200,000 tonnes de
machines qui figurent _rar la liste des
réparations de la zone américaine,
100,000 tonnes ont déjà été expédiées.

La valeur de ces usines est estimée à
300 millions de marks. M. Wilkinson a
ajouté que les propriétaires seraient
tous remboursés par 'le gouvernement
allemand des pays.

Neuf mille ouvriers seront employée
dans la zone américaine pour le démon-
tage. L'inventaire de 95 des usines de
la zone américaine a déjà été Hait. H
sera terminé le 15 novembre. Les usi-
nes seront réparties entre les nations
alliées par le Conseil de contrôle, après
lenr évaluation faite par nn de ses ser-
vices. Vingt-citiq iront à l'TJ.R.S.S. et
à la Pologne et le reste sera partagé
par l'agence interalliée des réparations
à Bruxelles.

lia réaction allemande
HAMBOURG. 17 (Reuter) . — Le ser-

vice d'information aHilermand en zone
britannique annonce que les partis po-
litiques de gauche comme ceux de droi-
te considèrent que le plan de répara -
tions anglo-américain prévoyant le dé-
mantèlement des usines allemandes est
« dangereux » et « catastrophique »,

M. Georges Bidault p rocède
à un tour d 'horizon p olitique

Au cours d'une conférence de presse

PARIS, 16 (A.F.P.). — Le ministre des
affaires étrangères, M. Georges Bidault,
a répondu jeudi au cours d'une confé-
rence de presse, à de nombreuses quesr
tions.

En ce qui concerne l'aide intérimaire
que la France pourrait obtenir des
Etats-Unis, M. Bidault a confirmé que
par « des moyens de fortune ou d'infor-
tune » les besoins essen tiels de la Fran-
ce seraien t satisfaits pour la période
qui précède l'application du plan Mars-
hall.

Le problème allemand
Passant au problème allemand, M.

Bidault a déclaré que la France main-
tenait intégralement les positions qui
sont les siennes à l'égard de l'Allema-
gne. « Ces positions ayant été prises
dans un certain état du monde, il ap-
partiendra, a-t-il dit, à la conférence
qui se réunira fin novembre, de dire
ei cet état de choses continue d'exis-
ter. »

Interrogé également sur les démantè-
lements d'usines, M. Bidault a déclaré
que la France avait donné l'exemple
dans ea zone à Benlin en démontant
l'usine de Bœrizig, ajoutant que la li-
mite qui serait apportée aux démantèle-
ments ne dépendait pas exclusivement
de la France, celle-ci étant particuliè-
rement favorable aux intérêts des ré-
parations.

Quant à une fusion éventuelle de la
zone française avec la bizone, M. Bi-
dault a précisé : « Au cours de la réu-
nion à quatre qui aura lieu le 25 no-
vembre, nous verrons ce que nous pou-
vons faire et naturellement la France,
comme chacun des autres participants,

tirera, de la conférence les conclusions
qui résulteront de son déroulement.
J'espère que nous iréussirons à nous en-
tendre, sinon le problème devra être
examiné a nouveau dans son ensem-
ble ».

Comme un journaliste lui demandait
ensuite s'il était question d'une nou-
velle réunion des « Seize » à Paris, M.
Bidault a (répondu qu'il en était for-
tement question, et a ajouté : c II n'y
a pas eu d'objections à propos de oe
rapport. »

L'avenir de l'O.N.U.
« La voie eux laquelle nous sommes

engagés n'est paa la bonne », a déclaré
ensuite M. Bidault à propos de l'ave-
nir de l'O.N.U. Il a précisé, d'autre partf
que la liste des produits exportables çn
U.R.S.S. était établie et transmise, sans
pouvoir indiquer toutefois dans quelle
mesure la France recevrait du blé rus-
se, mais il a ajouté que tous les pro-
duits qui seraient fournis à l'U.R.S.S.
seraient « de fabrication purement fran-
çaise ». Il a déclaré en outre qu'on pou-
vait espérer recevoir dn blé d'Argen-
tine.

LES DESS O US DE LA GUERRE

Quel rôle joua la ravissante et mystérieuse «Mademoiselle X » ?
( S U I T E  DB LA P R E M I E R E  P A G E )

Ni le Suisse ni l'Allemand ne sa-
vaient grand-chose d'elle. On leur avait
fait comprendre qu'elle dirigeait l'ex-
péd ition. Elle parlait l'anglais sans
'accent, car elle avait vécu longtemps
en Grande-Bretagne. Les deux hommes
ignoraient son nom. A Berlin , où les
dernières instructions leur avaient été
données, les chefs du service secret
allemand n 'avaient jamais parlé que de
t Mademoiselle ».

Pour leur voyage en Ecosse, les
espions étaient bien équipés. Ils étaient
munis chacun d'un émetteur à ond es
courtes, de 500 livres en billets d'une
livre, d'un revolver et de provisions
de bouche, parmi lesquel les l'inévitable
« Wurst » des Allemands.

Le canot , piloté par « Mademoiselle »,
aborda sans peine au but prévu. Tout
au plus, les trois passagers se mouil-
lèrent-ils un peu les pieds an débar-
quement. Une fois à terre, ils tinrent
conseil à l'abri d'un buisson, en atten-
dant l'aube.

« Mademoiselle X » déploya une carte
et indiqua à Waelti une petite gare
voisine. Puis on convint de se séparer,
car trois personnes une valise à la
main , dans une région pour ainsi dire
inhabitée, pouvaient attirer l'attention.

Brève carrière de l'espion
Waelti quitta ses compagnons et ee

mit en route.
Sa mission était simple. A cette épo-

que, en janvier 1941, la Grande-Breta-
gne subissait le grand assaut de la
« Luftwaffe  » allemande. Berlin voulait
savoir si les coups portaient et se ren-
seigner sur l'état du moral britannique.
Waelti lui-même ignorait l'importance
de ces informations, ne sachant pae
qu'Hitler, avant d'attaquer la Russie,
voulait abattre l'Angleterre.

Arrivé non loin de la station du che-
min de fer, Waelti voulut s'assurer
qu'il ne s'était pas trompé de chemin,
car les gares dn comté écossais de
Banffshire ne sont pas toutes reliées v.
aux grandes lignes. Mais les poteaux
indicateurs manquaient. Les noms des
localités étaient barrés au bitume. Il
n 'était pas facile de s'orienter. Waelti
jeta un coup d'oeil à la ronde, ne vit
personne, et tira sa carte de sa poche.
Tandis qu 'il l'étudiait, cherchant des
poi n ts de repère, il ne remarqua pas
que des yeux soupçonneux l'épiaient à
quelque distance. L'Ecossais qui l'obser-
vait s'étonna de voir un étranger ma-
niant une boussole au-dessus d'une
carte, à proximité de la gare. Il ne
tarda pas à comprendre. Waelti fut
arrêté. Sa carrière d'espion était ache-
vée.

Entre temps, « Mademoiselle X » et le
nommé Drucke avaient atteint une au-
tre station. L'Allemand comprenait
bien l'anglais, mais le parlait aveo un
ICe99G9_6ggeg(6fi6e»9M4O9g'K'i9-0e0M«M«»9MfS9Mr

fort accent. Ce fut donc « Mademoi-
selle » qui prit les billets au guichet.
L'employé, en même temps chef de
gare, caissier et porteur, s'intéressa
naturellement à oes deux personnes
qu'il ne connaissait pas. Il remarqua
avec étonnement que les pantalons du
monsieur et les bas de la dame étaient
trempés. Il s'étonna aussi de ce que le
monsieur fut si peu galant, qu'il n'ait
pas pris lui-même le soin de venir au
guichet. Et tout innocemment il se pen-
cha, demandant : « Le même billet pour
Monsieur . » Drucke, surpris, perdit un
instant le contrôle de son rôle. II ré-
pondit « ja » en allemand.

Son sort était joué. Les deux voya-
geurs s'embarquèrent dans le train,
mais à Edimbourgh , Scotland Yard
attendait. La police retrouva ensnite
le canot de caoutchouc, qui , malgré
les efforts des espions pour l'envoyer
par le fond , flottait encore non loin
de la rive. Les preuves étaient plus que
convaincantes.

Ici se perd la trace de « Mademoi-
selle X ». Drucke et Waelti ne l'ont
jamai s revue. Eux-mêmes se retrouvè-
rent quelques mois plus tard, car ils
furent confrontés au cours de leur pro-
cès. Les avocats n'obtinrent pas la
commutation de peine qu'ils deman-
daient. Le recours fut  rejet é. Druecke
et Waelti furent pendus.

Les deux espions surent-ils jamais
que leur arrêt de mort était prononcé
dès le moment qu'ils posèrent pied sur
le sol britannique . Que leur impruden-
ce et leur maladresse ne firent qu 'ac-
célérer leur arrestation 1

« Mademoiselle X » était une agente
du contre-espionnage britannique.

L'aventure d'un espion d'origine suisse
pendu à Londres en août 1941

CARNE? DU JOUR
CINÉMAS

Studio : 20 h. 30, Réseau clandestin.
Apollo : 20 h. 30, La colère des dieux.
Palace : 20 h. 15, Bataillon du ciel.
Théâtre : 20 h. 30, Dllllnger.
Rex : 20 h. 30, Grazy House (Maison de

fous).

Emissions radiophoniques
.Vendredi

SOTTENS et télédiffusion : 6 55 l'an-
glals par la radio. 7.15, inform. ' 7.20, ré-vell-swlng. 11 h„ le calendrier musical.12.15 l'ensemble de deux ptanos, Ivor Mo-
voyage. 12.40. intermède. 12.46, Inform
12.55, musique légère moderne. 13.05, le
médaillon de la semaine. 13.10, les chan-
sons de la voisine, 13.25, un disque. 13.30,
les chefs-d'œuvre de l'enregistrement 16/29,
l'heure. 16.30, concert portugais. 17.30. aiu
royaume de l'enfance. 17.45 un disque
17.50, Radio-Jeunesse. 18.30 lès beaux mo-
ments de Beromtinster 18.45, reflets d'Ici
et d'ailleurs. 19.15, Inform. 19.25, les tra-
vaux des Nations Ùnlfs, par Paul Ladaime.
19,35, questionnez, on vous répondra 19.55,
« Intermezzo » 20.15, « Bettlne » comédie
d'Alfred de Musset. 2.1 15, concert 21.50,
Jazz-hot . 22.10, l'académie humoristique
22.30. Inform. 22.35. sonate.

L'épidémie de choléra
a gagné Alexandrie

La seconde ville d'Egypte atteinte à son tour par le fléau

Des mesures draconniennes, qui rappellent celles du
Moyen âge, ont été prises par les autorités

LE CAIRE, 16 (A.F.P.) — Des bate-
liers naviguant sur un bras du Nil ont
porté le choléra jusqu 'à Alexandrie, où
plusieurs cas ont été signalés jeudi.

Des mesures draconiennes, rappelant
dans une certaine mesure les précau-
tions prises au Moyen âge, ont été im-
médiatement mises en vigueur et toutes
les communications entre le Caire et
Alexandrie ont été supprimées.

La seconde ville d'Egypte, qui compte
nn million d'habitants, présente l'aspect
d'une ville assiégée. On ne peut y ac-
céder ni par voie fluviale ni par route
ou chemin de ferV Les habitants sont
consignés dans leur ville et le minis-
tère de l'hygiène ne délivre que quel-
ques rares permis de voyage à des per-
sonnes vaccinées et dont le déplace,
ment est indispensable.

II est possible que tous les passagers
des navires arrivant à Alexandrie
soient désormais bloqués dans cette
ville,

La Bulgarie envoie du vaccin
anticholérique

SOFIA, 16 (Ag. bulg.) — Le ministre
bulgare de la santé publique vient d'en-
voyer au gouvernement égyptien au
nom du gouvernement cent litres de
vaccin anticholôrique.

Par cet acte, le gouvernement bul-
gare exprime le désir que ce vaccin
permette au gouvernement du Caire de
liquider la menace de choléra en Egyp-

De profondes divergences politiques
sont ù l'origine de lu démission

de M. Gluyton, sous-secrétaire d'Etat
aux uffuires économiques des Etats-Unis

Selon les milieux bien inf ormés de Londres

De notre correspondant de Londres
par radiogramme :

La démission du sous-secrétaire
d'Etat américain William Clayton a
surpris les milieux politiques de Gran-
de-Bretagne. On ne s'attendait pas à la
retraite brusquée de cette personnalité
qui, depui s plu sieurs mois, dirigeait la
politiqu e commerciale des Etats-Unis à
Genève, à Paris et d Londres.

Les t milieux politiques londonien s
accordent d ce départ une grande im-
port ance. M. Clayton a invoqué des
moti fs  personnels assurément légitimes ,
mais le fa i t  que son chef,  le secrétaire
d'Etat Marshall , a accepté sa démission
sans chercher à le retenir, indique que
d'autres facteurs ont égalemen t joué
leur rôle.

/w /x* /s/

On ne doute pas <_ Londres que de
profondes divergences /polit iques sont à
l' origine de cette démission. Tout donn e
à croire que des controverses se sont
élevées, précisément , d propos de la. po -
litique commerciale des Etats-Unis en-
vers l'A ngleterre.

M. William Clayton a toujours ré-
clamé avec insistance l'abolition dés
tari fs  spéciau x dans le cadre de l'Em-
pir e britannique. M. Marshall et un
certain nombre de p ersonnalités améri-

caines inf l uen tes, estiment au contrai-
re qu'une telle décision serait « inop-
portun e * en ce moment.

Les récentes déclarations du secré-
taire d'Etat laissen t entendre qu'il con-
sidère le redressemenit économique de
la France et de l'Angleterre comme
étant le plus sur moyen de fa ire obsta-
cle à l' expansion communiste.

<-* -_• *¦*--

Il e$t vrai que le gouvern emen t bri-
tannique a accepté de réduire dans une
certaine proportion la marg e des tarifs
spéciaux. Mais les marcliandises sur
lesquelles on a Winteniion de renoncer
complèteme n t ne représentent qu 'un
contingent assez insignifian t du total
des tratisactions.

Les concessions britanniques n'avaient
pas satisfait M. Clayton. Il  s'efforçait
d'en obtenir de plus g randes, en échan-
ge de certains avantages, par exempl e
une réduction des tari fs  douaniers
américains, qui permettrait d'augmen-
ter légèrement les importations bri tan-
niques aux Etats-Unis.

La démission de M. Clayton éveille
maintenant l' espoir que le département
d'Etat américain renoncera d soutenir
des exigences que le gouvernement an-
glais estime trop lourdes et, de ce fait ,
inacceptabl es.

M. Truman aurait déjà trouvé
les fonds nécessaires
pour l'aide à l'Europe

Le Congres ne serait pas appelé a examiner cette question pour le moment

WASHINGTON. 16 (Eeuter) . — Le
président Truman a annoncé jeudi que
ses efforts en vue de trouver les fonds
nécessaires pour l'aide à l'Europe ont
rencontré un très grand succès. Le pré-
sident a dit qu 'une session spéciale du
congrès pourrait se révéler nécessaire.
Il s'est élevé contre la spéculation sur
les marchés indigènes, contre les aug-
mentations de prix, notaimmen t sur

les oéréaJes destinées à l'étranger.
Ces déclaration confirment l'impres-

sion des milieux politiques que l'on
n'envisage pas la convocation du Con-
grès pour examiner la question de l'ai-
de à l'Europe. La session ordinaire s'ou-
vre en janvier, de sorte que seule la
demande de crédit de 800 millions de
dollars pourra être évoquée à ce mo-
ment-là.

Des bâtiments ex-allemands
cédés par les Etats-Unis

à la France
PARIS, IS (A.F.P.) — Le ministre des

affaires étrangères communique :
Le secrétaire d'Etat américain a in-

formé l'ambassadeur de France, à
Washington, le 16 octobre, que le gou-
vernement des Etats-Unis était en me-
sure de remettre au gouvernement fran-
çais, un certain nombre de bâtiments
ex-allemands.

Ces bâtiments, qui sont au nombre de
31, ainsi qu 'un dock flottant , font par-
tie de ceux qui ont été alloués aux
Etats-Unis par la commission navale
tripartite créée à la conférence de
Potsdam. Le gouvernement américain
s'était engagé, par les accords Blum-
Byrnes du 28 mai 1946, à étudier la
possibilité de mettre à la disposition
de la France, certains des bâtiments
qui lui avaient été ainsi attribués.

Des négociations poursuivies à
Washington , dans l'esprit le plus com-
préhensif et le plus amica l , ont eu pour
résultat de déterminer la liste du ma-
tériel qui serait remis à la France.

La marine  française prendra posses-
sion des deiix destroyers qui se trou-
vent à Annapolis , à l'occasion de la
prochaine visite aux Etats-Unis du croi-
seur « Georges Leygues ».

DERNI ÈRES DÉPÊ CHES DE LA NUI T
' ' _____

Le conflit du métro de Paris revêt
maintenant l'aspect d'une lutte

entre la C. G. T. et le gouvernement
( 6 D I T B  DB LA P B E M I k B B  P A G E )

Mais à ce témoignage d'autorité, les
grévistes ripostent par l'action directe
et de nombreux actes de sabotage ont
été enregistrés hier qui rendent, sinon
impossible, du moins difficile la repri-
se même partielle du trafic souterrain.
Des dispositifs de sécurité ont été mys-
téri eusement enlevés à plusieurs termi-
nus. On cite l'exemple d'un dépôt où
sur 22 rames, nne douzaine sont immo-
bilisées.

Le conflit change d'aspect
Ainsi, après avoir débuté par un dif-

férend entre syndicats, le conflit do
métro revêt maintenant l'aspect d'une ,
lutte entre la C.G.T. et le gouverne-
ment. C'est transposé sur le plan social
ce qui se passe sur le plan électoral :
pour ou contre la Illme Internationale.
Les observateurs estiment que si l'ex-
trême-gauche subit un échec ou enre-
gistre des pertes, il faut s'attendre à
une extension des grèves. Déjà d'ail-
leurs. l'Union des syndicats parisiens
prépare pour lundi prochain nn pétard
d'importance, puisqu'il ne s'agit rien
moins que d'examiner les possibilités
d'une généralisation des mouvements
revendicatifs.

Présentement, le conflit du métro,
après avoir joué en faveur des commu-
nistes menace de se retourner contre
eux. C'est sans doute la raison pour la-
quelle l'< Humanité » bat le rappel des
militants et des électeurs et s'efforce
de présenter le socialiste bon teint Paul
Ramadier comme le pire adversaire de
la classe ouvrière.

M.-G. G.

La grève des marins
de commerce s'étend

PARIS, 16 (A.F.P.) — Le mouvement
de grève des marins de commerce se
développe inégalement dans tous les
ports de France. Si au Havre 13 ba-
teaux français sont immobilisés, ce -ni
affecte 2800 officiers et marins, à Cher-
bourg aucun paquebot ne l'était jeudi
matin.

A Lorient . seuls quelques équipages
de bateaux de faible tonnage sont tou-

chés par la grève. Par contre, à la Pal-
lice, la cessation du travail est totale
parmi les marins des navires en déchar-
gement et plusieurs remorqueurs.

En Afri que du nord , la grève est to-
tale à Alger, alors qu'à Tunis, le mou-
vement des navires se poursuit norma-
lement.

Un communiqué du comité
central de grève
du métropolitain

PARIS, 17 (A.F.P.) — Le comité cen-
tral de grève du métropolitain a publié
jeudi soir un communiqué dans lequel
ii constate que M. Ramadier, refusant
de discuter avec le comité central de
grève, qui représente effectivement
plus de 33,000 agents du métro sur
34,000, veut tenter une manœuvre poli-
tique pour les besoins de la campagne
réactionnaire et pour la campagne de
soumission à la prétendue aide améri-
caine.

Tous les syndicats sont à la disposi -
tion du ministre des transports et du
président du conseil pour trouver l'ac-
cord qui rendra leur métro aux Pari-
siens. v

Le comité central annonce la convo-
cation pour samedi d'une assemblée gé-
nérale du personnel.

Le ministre slovaque
du ravitaillement limogé
PRAGUE, 16 (Cetaka). — Suivant des

nouvelles de presse, le commissaire slo-
vaque an ravitaillement Filo a été re-
levé de ses fonctions, iparoe que tout
l'approv isionnement en denrées ali-
mentaire de Slovaquie en est arrivé à
un véritable chaos.

La situation alimentaire est menacée
par suite d'un manque de poigne dans
la direction.

Oes derniers temps, M. Fiilo a été vio-
lemment attaqué par la ipresse qui lui
reproche son manque de capacités.

Le démontage des usines
allemandes se poursuivra
encore pendant deux ans

LONDRES, 16 (Reuter). — Une
liste publiée jeudi par les Anglo-
Américains sur le démontage d'usines
allemandes ,au cours des deux pro-
chaines années mentionne 682 fabri-
ques, dont 496 en zone britannique
et 186 en zone américaine.

La liste des fabriques démontables
comprend 302 usines d'armement de
la catégorie 1. Ces usines seront dé-
montées et détruites. On en compte
198 en zone anglaise et 104 en zone
américaine. Parmi les 380 autres
usines, on compte 92 aciéries, 11 fa-
briques travaillant des métaux fer-
reux, 42 usines de produits chimi-
ques, 224 fabriques de machines, 4
fabri ques de moteurs électriques, 3
chantiers maritimes, 4 usines hydrau-
liques.

L'accord de Potsdam prévoit que
le 25 % des fabriques sera mis à la
disposition de l'U.R.S.S. et de la Po-
logne. La Russie aura le droit de gar-
der toutes les installations démontées
se trouvant dans la zone respective.
Le_ reste, le 75 %, des fabriques si-
tuées en zone anglo-américaine sera
réparti entre les 18 Etats membres
de l'office des réparations interallié
de Bruxelles.

I_a Mission dc Pentecôte
neuch&teloise...

... comprenant les assemblées du Locle, de
Peseux et de Neuchâtel, rattachée officiel-
lement à la mission de Suisse romande,
annonce qu'après le passage du grand
évangéllste D. R. Scott à Neuchâtel, en
août, elle organisé dés oe soir, chaque ven-
dredi soir, à la chapelle des Terreaux,, une
réunion d'évangéllsatlon et de témoignages.
Le vrai bonheur est en Jésus-Christ seul.

Conférence Robert Brun
M. Robert Brun , de la Blblothèque na-

tionale de Paris, donnera samedi une con-
férence sur ; _ La reliure française des ori-
gines à nos jours ».

Cette conférence aura lieu sous les aus-
pices de la Bibliothèque de la ville.

La personnalité de M. Brun est des plus
marquantes. H est l'auteur de divers ou-
vrages, dont l'importante étude sur « Le
livre Illustré en France au XVIme siècle ».

Une belle soirée à, la Paix
C'est samedi 18 octobre que le Club

d'accordéonistes le « Muguet », direction M.
Matthey-Doret , donnera sa soirée annuelle ,
soirée très variée et gale où tout a été
prévu pour satisfaire bien des goûts : mu-
sique de choix, entre autres « La Travla-
ta » de Q. Verdi (sélection pour accordéon
— ler rang au concours romand des accor-
déonistes en 1947) ; Intermèdes des plus
désopilants assurés par Jules Pantet, ré-
puté comique et parodlste vaudols ; partie
chorégraphique de Mlle Nicole Pecon ; Jo-
dels et chansons françaises de Mme Clara
Vollenweider. de Berne, et bal conduit par
l'orchestre Teddy-Medley.
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Communiqués

EN ITALIE, le gouvernement est
rentré en possession des 24 tonnes d'or
que les Allemands avaient volé anx
banques italiennes lors de la campagne
d'Italie,

Le parti socialiste soutiendra, lors
de la prochaine conférence internatio-
nale d'Anvers, la nécessité d'une action
vigoureuse des socialistes du monde
entier contre les dangers de guerre et
contre la' soumission à une politique
qui continue à être fondée sur le plan
de l'impérialisme.

AUX ÉTATS-UNIS, la banque des
importations et des exportations a ou-
vert un crédit de 32 millions de dollars
à 60 entreprises italiennes.

Selon le «New-York Times », l'U.R.
S.S. entretiendrait une armée libre alle-
mande commandée par von Paulus. Elle
serait forte de 100,000 hommes.

A LAKE-SUCCESS, l'Argentine s'est
prononcée contre le partage de la Pa-
lestine en deux Etats indépendants et
contre la création d'un Etat fédéral
palestinien.

L'Angleterre, a aff i rmé le délégué
britannique, n'acceptera pas la respon-
sabilité de faire accepter , seule ou com-
me puissance principale , la décision de
l'assemblée sur la Palestine.

L'état de siège a été proclamé en
PERSE, au sud do la mer Caspienne,
à la suite de manifestations d'éléments
de gauche.

Le Viet Minh a ordonné la guerre to-
tale au TONKIN.

Autour du monde
en quelques lignes

Rencontre de chefs d'Etats
sud-américains

BUENOS-AIRES, 16 (A.F.P.). — Lo
président Pérou partira lundi pour
rencontrer Je président Herzog dans
une ville frontière en territoire boli-
vien.

On accorde une grande importance à
l'entrevue des deux chefs d'Etats qui
seront accompagnés de plusieurs minis-
tres.

Après son entrevue avec le président
Herzog, )e président Peron rencontrera
le président Morinigo du Paraguay.

y mmmmumi «_m_ — _̂__._____,,,,—— REX|
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Les F N F A N TQ  sont » I 5 h- samedi Ce soir dernière
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aux aventures passionnantes et f é er iques  en Technicolor U 11 H _L 1

A L I - B A B A  fi 40 V O L E U R S  H °. u JJ E
1CB le vrai eine cinoc fea

/ ) "ETIT . R0MA6E CHAtET

(Extrait de la cote officielle)
du 13 octobre 1947

ACTIONS - 15 oct 16 oct
Banque nationale .. 700.— d 700.— d
Crédit fonc. neuchât. 695.— d 710.—
La Neuchâtelolse as. g. 610.— d 610.— d
Câbles élect. Cortaillod 4925.— 4950.—
Ed. Dubled & Cle .. 870.— o 870.— o
Ciment Portland 1130.— d  1140.—
Tramways, Neuchâtel 475.— d 470.— d
Suchard Holding S. A. 510.— d 510.— d
Etabllssem. Perrenoud 515.— d 520.— d
Cie viticole CortalUod 250.— d 250.—

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2 .4 1932 97.50 d 99.—
Etat Neuchât. 3M> 1942 101.— —.—
Ville Neuch. 3%% 1933 100,— d 100.— d
Ville Neuchât. 3>,_ 1937 101.— d 101.— d
Ville Neuchât. 3% 1941 102.— d 101.50 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.50 100.— d
Tram Neuch.3V4% 1946 100.25 d 100.25 d
Klaus 3 % % 1946 100.— d 100.— d
Et. Perrenoud 4% 1937 100.50 d 100.50 d
Suchard S%% .. 1941 100.25 d 10055 d
Taux d'escompte Banque nationale 1 % %

Bourse de Neuchâtel

OBLIGATIONS 15 oct. 16 oct.
3% C.F.F. dlff. 1903 102.-% 102.50%
3% C.P.P 1938 98.40% 98.35%
3V_ % Emp. féd. 1941 101.-% 101.-%
3 V. % Empruntféd.l946 99.85% 99.50%

ACTIONS
Banque fédérale .... 35.— d '35.— d
Union banques suisses 863.— d 867.—
Crédit suisse 785.— 783.—
Société banque suisse 737.— 733.—
Motor Colombus S. A. 613.— 610.—
Aluminium Neuhausen 2050.— 2030.—
Nestlé 1181.- J"?'""Sulzer 1600 — 1600.—
Hisp. am. de electric. 785i— 790.—
Royal Dutch 420.— 412.—

Cours communiqués par la Banqne
cantonale neuchâtelolse

Billets de banque étrangers
Cours du 16 octobre 1947

Acheteur Vendeu r
Francs français .... 125 1.35
Dollars 3.90 4.—
Livres sterling 9.85 10.—
Francs belges 7.95 8.10
Florins hollandais .. 66.- 69.-
Llres -.55 -.70

Bourse de Zurich

du 16 octobre 1947
Demand* Offre

Londre» 17.34 17.36
Parti • 3.60 .4 3.63V.
New-Tor.. 4.28 4.31^
Stockholm .... 119.50 119.70
Milan • — .— 1-25
Bruxelle 9.84^. 9.90K
Lisbonne 15.80 16.-
Buenoe-Alxe» .. 104.- 107.-

Cours communiqués ft titra indicatif
far la Banque cantonale neuchâtelois»

COURS OES CHANGES



La meilleure publicité de ce SENSATIONNEL
film français d'espionnage est faite

par le public lui-même

Dès ce soir à 20 h. 30

Réseau clandestin
avec PIERRE RENOIR et JANY HOLT

la 2me et dernière époque de

MISSION SPÉCIALE
Autant de minutes... Autant d'émotions...

D 'une puissance farouche... D 'un intérêt captivant... Simplement inoubliable!

N. B. — RÉSEAU CLANDESTIN forme à LUI SEUL un programme
entier que vous comprendrez facil ement sans avoir vu la lre époque

_____RK_R_IB____J_______B^^9!
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fâmÈk DIMANCHE : MATINÉE à 15 h.
Téléphone 5 30 00 _̂W_W SAMEDI ET JEUDI : MATIN éES à 15 h.

jfjT A PRIX RÉDUITS

I ' J

, SAMEDI et Cercle OUVERTURE PAYS EXOTIQUES
DIMANCHE neUCflât

f
l0is DE LA SAISON avec L'Afrique, Ceylan ,

dU film m n_ - m n_o la Thaïlande, Bail, les Indes
à 17 h. 30 documentaire 1947-1948 • .

(voir annonce de samedi)

m _ _ .  PROLONGATION / PALACE T«.s2i 52\ n PROLONGE *.,__ SI %J%*#* " ^me S^A?N_?T'°N 1
1 La p reuve irréf u table 1

que «BA TAILLON DU CIEL » est un des p lus grands f i lms du ciméma mondial

Ë V^ C'eSt la p TeSSe Unanime qui VOUS la donne dans ses critiques: £^__ 1

1 , îa SlliBH v M TRIBUNE DE GEN EVE v .VOIX OUVRIÈ RE , y JOURNAL DE GENÈVE . / Courrier de Genève v 1
/ Cest «n beau ei \ i Ce n'est pas tous les \ I ... « Bataillon du Ciel » \ / ... Nous avons VU \ /  ".• Il V ° '*• coié *ech- \
f HL.* «>_ « n>..t /»»«_ 1 I i™™ qu il nous est donne 1 I honore le cinéma français \ I (^innombrables f i lms.  \ i nique, des prises de vue \
| grand mm. u est aussi ¦ ¦ de voxr un f t l m  dont on 1 f grâce à sa sincérité, son 1 f  Ce f i lm  français se 1 f  m Pletn vol , absolument 1
1 le meilleur ouvrage ins- I I peu t dire qu'il restera I souci de l'exactitude, son f range pa rmi ceux dont I nouvelles, et une qualité de M

pire par la guerre I I comme le témoignage I I soin dH détail , sa résonan- I on se souviendra. Il  laisse I <tialogun qui f a i t  de la lan-
1 aue nout avons vu Ê \ d une époque. Un des ' I l ce humaine et vraie l f 1 une impression plu s hu- J I oue f rançaise, par sa ra- I» «w, T. IM «_/-- «  ¦ « p;M _ granâ-s f l ims du / \ ... On prend un vi f  in- /  \ maine. pl us réelle que, i \ P 'j lite . sa légèreté , une f
V a ce jour. y  » cinéma mondial. t I V terêt à la vision de cr M \ notammen t, beaucoup M \ ",e* P'us idoines, sinon M
% M.-M. T. y  V | J. M. ¦ t \ bel et bon f i lm  £ \ de f i lms américain s J \ 

seule, à servir la J

§ LES m m \ AVEC
_f ___—- -̂  «f 1 PIERRE BLANCHAR

i «̂« ftSiimflillON 1 RENÉ LEFÈVRE |
éPOQUES EN 1 WÈ 1% 

 ̂
$% __& H* ¦¦  ̂ i RAYMOND BUSSIERES

¦ ¦ ¦ _. _ rrin  
¦_»•» ^«HMW I JANINE CRISPIM 1I UN SEUL n<|] £f flli j ___ i

SPECTACLE 1 £__  ̂̂  ̂ ¦̂ ^¦J,/ Les troupes par achutistes
I 

^^^^ar__________________ ___^^^^^*^^^^ du débarquement
PAS DE COMPLéMENT > «•¦"«̂ ^^^^  ̂ Les commandos spéciaux 1

DE PROGRAMME ç\e \â R A .F.
H VU L'IMPORTANCE ET LA LONGUEUR DU PROGRAMME P
1 Début de la séance par le film à 20 h. 15 précises I
g 

SAMEDI ET JEUDI : MATINÉES A PRIX RÉDUITS DIMANCHE : MATINÉ E à 15 h. 1

Retenez vos places d'avance, tél. 5 21 52 HH

SALLE DE LA PAIX
CE SOIR, dès 20 h. 30

Sous les auspices du Club de tennis de table
Neuchâtel

UNIQUE SOIRÉE du célèbre - JAZZ 47

Hazy
Osterwald

et ses 12 solistes
dans leur programme de danse

et d'attractions
Entrée Fr. 2.75

Prolonga tion d'ouverture autorisée

D A N C I N G  FANTASI0
BIENNE

Samedi 18 octobre 1947

GRAND BAL
DES VENDANGES

avec l'orchestre

SWING MELODIES
11 musiciens

Grandes attractions
Trio de danse viennois

Boris Pilato - Erna Mohar - Toni Vuyanic
Décoration orig inale — Surprises

NUIT LIBRE
v —y

Collégiale de Neuchâtel

DIMANCHE 19 OCTOBRE, à 20 h.

2me concert d'orgue
M. André Lcew

violoniste

M. Samuel Ducommun
organiste

ENTRÉE GRATUITE
Collecte à la sortie en faveur du fonds de

restauration des orgues

Comme un conte de f é e s  !

BÉBÉ-ORCHESTRE-
STRASBOURG

(Directeur : J.-H. WALTER STARCK)

avec ses instrumentistes de 3 à 7 ans
HARPISTE et CONTREBASSISTE de 9 ans

UNIQ UE EN EUROPE
Samedi 18 octobre 1947, à 20 h. 15

A LA SALLE DES CONFÉRENCES
Au programme : H_ENDEL, BACH, MOZART, BRAHMS, LULLY,

SCHUBERT, HAYDN.

Location : Au Ménestrel - Prix des places : Fr. 1.10, 2.20 et 3.30

COMESTIBLES 
"

^J. WIDMER 1Epancheurs 6 - TéL 5 24 15
NEUCHATEL

POISSONS DU LAC
Filets de perches, de bondelles,

et vengerons
POISSONS DE MER

Cabillaud, filets de dorsch et de soles I

Chevreuil : selle, gigot et épaule
Civet de lièvre

Lapins, canards, poules et coqs dn pays I
Harengs salés et fumés • Escargots I

LA MISSION DE PENTECOTE NEUCHATELOISE
après le passage du grand évangéllste

D I S  firATT .& la Salle des¦ _»¦ 9 W a a conférences en août)

r̂ SL» D'ÉVANGÉLISATION
Chaque VENDREDI SOIR, à 20 h.
à la CHAPELLE DES TERREAUX
Témoignages de guérisons et de vies transformées

Tous les amis qui désirent le réveil
sont instamment priés de se Joindre à nous

On prie pour les malades. . . feg^^ î 1

BOUCHERIE-CHARCUTERIE DU TRÉSOR i
LEUENBERGER 1

Téa. 5 21 20

BELLES TRIPES I
CUITES

A FR. 4.- LE KILO

<ra-̂ -̂ -7 -v- cil

._SSOCIATION STÊNOGRAPHIQUE SUISSE AIMÉ PARIS
Section de Neuch&tel

JOURNALISME, JURISPRUDENCE, COMMERCE, '
POLITIQUE, LITTÉRATURE, SCIENCES...

tous ces domaines sont ouverts aux S T É N O GR A P H E S
Venez aux séances d'entraînement, à tou.es les vitesses,
de notre olub, 8, rue de la TrelUe, tous les mardis à 20 heures.

THÉORIE ET PRATIQUE
Renseignements par Mlle Schorpp, Comba-Borel 5, présidente

et M. M. Bourquin, faubourg de la Gare 1, secrétaire.

JEUNESSE |
VOICI TA JOURNÉE I

A l'occasion du Congrès de la Jeunesse salutiste
Jurassienne,

Le commissaire et Mme Allemand 1
Chefs de l'Armée du SaJut en Suisse, dirigeront

trois grandes réunions
pour les jeunes

Dimanche 19 octobre, à 9 h. 30, 14 h. et 16 h.
Salle de l'Armée du Salut, Ecluse 20

Age d'admission : 14 à 28 ans

Le soir à 20 heures : Réunion publique
LE BRIGADIER DURIG——_—_-------_____________-__ _ '

f rASRIOlt DtTIMB).--. ISjfct
lUTI.ilRMRi P*

t mUCMATW. J

Beaui-Arts 11
Téléphone 616 45

Restaurant de la Grappe, Hauterive
SAMEDI SOIR coQirtPr tri De_?i« OCTOBRE souper rripcsa

Prière de s'inscrire, tél. 7 52 25.
Le nouveau tenancier : chez Marcel.

p̂ Un BOUILLI I
touj ours bien servi

<*" BALME LLI
RUE FLEURY 14 - Téléphone 5 27 02

f  ^^  ̂
INSTITUT DB BEAOIÊ^

f ĵmYn̂ :. LUGE, 10, rue Pourtalèsfl s HuT Tél- 538 10
-_______ 0 ___tL_i_L (j (] Hygiène et soins du vl-
- n ¦ i i____ Z_t,̂ jv sage et du cuir chevelu.

Desincrustation de la
Temple de la Beauté, peau,

citadelle de la Jeunesse Epllation définitive. J



Nouvelles suisses
Oltramare et consorts

comparaîtront
le 10 novembre à Lausanne

LAUSANNE, 1G. — L'af fa i re  pénale
Oltramare, Bony et Fonjallaz sera ju-
gée à Lausanne, dans la grande «aile
d'audience du Tr ibuna l  fédéral à Mou-
Repos. Les débats s'ouvriront  le lund i
10 novembre. La cour pénale fédérale
sera présidée par le juge Carlo Po-
metta, du Tessin, assisté des juges
Haeberl in . Ernst. Comment  et Duby.
Comme gre f f i e r , fonct ionnera  M. Des-
chenaux. La session durera probable-
ment trois ou quatre jour s.

Les journalistes tchécoslo-
vaques font l'éloge de la dé-
mocratie suisse. — PRAGUE , 16
(Ceteka). De retour au pays, les journa-
listes tchécoslovaques qui ont fait un
voyage à travers la Suisse, ne tarissent
pas d'éloges sur ]a Confédération dans
les articles qu'ils écrivent jeud i dans
la ipresse.

Ils soulignent tout spécialement l'or-
dre qui y rogne et le standard de vie
élevé et disent que la Suisse peut être
considérée comme un modèl e de démo-
cratie.

Négociations économiques
avec l'Italie. — BERNE, 16. Des
négociations économiques ont eu lieu à
Berne du ler au 15 octobre entre une
délégation suisse et uue délégation ita-
lienne.

Les arrangements conclus entre les
deux délégations prévoient en substance
ce qui  suit :

Lo système des compensations est en
principe maintenu pour le trafic des
marchandises. Malgré ses inconvé-
nients, il s'est révélé le régime le mieux
approprié au développement des échan-
ges commerciaux.

Pour un certain nombre de produits
italiens à l'égard desquels on autori-
sait jusqu'ici, sur demand e, le paie-
ment en dollars dits d'exportation , un
compte spécial sera ouvert auprès de
la Banque nationale. Pour les marchan-
dises qui figurent sur une liste établie
au cours des négociations et dont le
paiement doit s'effectuer par l'inlercné-
diaire du compte précité, l ' importateur
n'aura désormais plus à solliciter d'au-
torisation spéciale. Le contrôle néces-
saire sera exercé dorénavant par les
instituts de compensation des deux
pays. Conformément à la réglementa-
tion actuelle, l'exportateur italien rece-
vra pour 50 % de la valeur de ses li-
vraisons des francs suisses destinés à
l'achat do marchandises en Suisse ou
de dollars au cours officiel.

Un autre compte servira à la reprise
du transfert d'une série de créances
pour lesquelles il n'exista it plus de
possibilités de paiement depuis l'année
1943 (service des intérêts pour certains
emprunts italiens, frais d'entretien et
de subsistance, frais d'hospitalisation,
rapatriés Suisses, frais d'éeolage pt au-
tres frais de séjours en Suisse, etc.).

Les sports
TIR

Au comité cantonal
des tireurs neuchâtelois

C'est sous la présidence de M. Char-
les Schild, de Neuchâtel , que le comité
cantonal des tireurs neuchâtelois était
réuni dimanche dernier à Auvernier
pour examiner de nombreuses questions
administratives pour la plupart.

A ce sujet, nous avons spécialement
retenu l'examen du projet du plan de
tir du Tir fédéral qui aura lieu à Coire
en 1919 et celui des nouveaux statuts
centraux de la Société suisse des cara-
biniers. L'étude de ces deux documents
sera poursuivie, samed i et dimanche
prochains à Schaffhouse , par le conseil
des tireurs, organisme composé des
membres du comité central des tireurs
suisses et des délégués des sociétés can-
tonales. Nous reviendrons sur la ques-
tion du plan de tir de Coire lorsqu 'il
sera définitivement sanctionné par l'or-
gane ci-dessus ment i onné.

Le progra mme des tirs militaires —
qui ne peut être exécuté que par des
citoyens suisses — ne subira , pour 1948,
probablement aucun changement;  quant
au concours cantonal de sections qui
était basé sur le nombre de manne-
quins — 3 et 4 points — obtenus au
concours fédéral de sections (18 balles
sur cible B). il a été exécuté par GO
sections avec 2353 tireurs pour le fusil ,
19 sections avec 409 participante au
pistolet-revolver. Voici les meilleurs
résultats de sections :

Fusil (Maximum 18 mannequins). —
1. La Ohaux-de-Ponds , les « Vengeurs »,
15,59 (moyenne) ; 2 . Rochefort , « Armes de
guerre ». 14,57 ; 3. Neuchâtel , « Noble com-
pagnie des mousquetaires», 14.42 ; 4. Noi-
raigue, « Armes de guerre », 14.30 ; 5. Saint-
Aubin , tir de campagne, 14,23.

pistolet-revolver. — l Fleurier « Pistolet
et revolver du Val-de-Travers »,' 16,25 ; 2.
Ponts-de-Martel , «Pistolet et revolver »,
16,07; 3. Cortaillod , « Mousquetaires »,
15,25 ; 4. Colombier, « Armes réunies »,
15, 11 ; 5. ia Chaux-de-Fonds « Armes réu-
nies », 14,92 .

Résultats individuels. — 26 tireurs ont
obtenu le maximum de 18 mannequins ; à
50 m.. 18 tireurs.

Le tir cantonal du centenaire qui
aura lieu du 11 au 19 ju i l le t  1948 à la
Chaux-de-Fonds mérite également une
ment ion  ; les commissions son t au tra-
vail et le comité de t ir ,  qui nous inté-
resse spécialement , élabore cn co mo-
ment un p lan  de tir qui donnera sans
aucun doute satisfaction à tous ceux
qui aiment  pratiquer ce sport national.

Du côté de la campagne
Los dommages causés

par la grêle
La Société suisse d'assurance contre

la grêle a reçu cette année 17.795 dé-
clarations de dommage.  Elle a versé
ces jours aux sociétaires sinistrés une
indemni té  totale de 6 millions de
francs.

Monsieur et Madame
Louis JUVET-POUPON ont la grande
Joie d'annoncer l'heureuse naissance
de leur petite

Françoise - Rose
15 octobre 1947 Clinique Beauslte

Schosshaldenstrasse 20 a. Berne

Rédacteur responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale S. A., Neuchâtel

Ifl VIME
AU JOUR LE JOUR

Neuchâtel...
ma belle inconnue !

Inconnue î... bien sûr I Même et sur-
tout pour nous nui y vivons jour après
jour, puis que Neuchâtel change sans
cesse I

Pourtant notre cité p arait être — cha-
que matin — semblabl e à ce qu'elle était
le soir précéden t f .<

Erreur I Et je  ne vous parle ni des
changements de saison , ni de la pluie
et du beau temps. Neuchâlel change !...
et de Ce fait , teste immanquablement ,
pour nous, une belle inconnue I

Nos aïeux ont vécu dans un bourg co-
que t, gentil.  Sa population besogneuse
était partagée en une aristocratie voya-
geuse et une bourgeoisie commerçante.
Nos grands-pères connurent une cité
aux charmes un peu sévères, beurrés
de f ra i s ,  aue l'on appelait — non sans
raison — ville d'études. C'elaû lapidai-
re... et ce n'est actuellement plus s uf f i -
sant du tout ! Car j e  vous le répèle :
Neuchâtel change ! Industries et com-
merces nouveaux s'installent chez nous.
Par conséquent , notre population aug-
mente d un rythm e réjouissant. Le 31
janvier 1042, 23,996 habitants peuplaient
notre ville. Le 30 juin de la même an-
née, ce chi ffr e  avait passé à 24 ,338. Dès
lors, nous constatons la pro gression
constante que voici :

31 Janvier 1943 24,548
30 Juin 1943 24,824
31 Janvier 1944 24,982
30 Juin 1944 25,179
31 Janvier 1945 26,113
30 Juin 1945 25,223
31 Janvier 1946 25,458
30 Juin 1946 26.030
31 Janvier 1947 26,244
30 Juin 1947 26,665
30 septembre 1947 27,065

Un autre fa i t  intéressant : le laux
d'occupation des hôtels de la ville —
Chaumont non compris — durant le
mois de juillet 1947, f u t  de 82,2%,
alors qu'il était de 66 ,3 % en juillet 1946
el de 54,2 % en jui l le t  1945. Neuchâtel ,
suivant une courbe semblable pour les
villes importantes et les station s tou-
ristiques suisses, a don c largement pro -
f i t é  du passage d'étrangers dans notre
pays. Parmi ceux-ci nous notons, du-
rant ce seul mois de juillet 1947. les re-
présen tants dp plus de 50 p ays, don t
entre autres : 20 Asiatiques ; 2 Austra-
liens ; 16 Afr icains ,  178 Américains , 4
Turcs et 2 Russes ! Ah ! Neuchâtelois ,
mes frères, si ce sont là — grâcp d leur
halte dans nos murs — autant de nou-
veaux amateurs de notre fondue ,  le
monde entier sera bientôt parfumé d' un
arôme particulièrement app récié !

Augmentation de notre population ,
de votre tourisme et de la popularité
dp nos spécialités culinaires, avouez qu'il
y a ta un air léger qui rappelle étran-
gement la j oy euse expl osion de noire
Fête des vendanges !

Neuchâlel se renouvelle, Nenchâtel
grandi t en impo rtance — et _ bien sûr
en sag essp aussi ! — Neuchâtel chan-
ge '.... et reste la belle inconnue qui
sait, en ce radieux automne, se parer
d' un charme que seuls peuvent lui ac-
corder son lac et son ciel I

NEMO.

Un nouveau professeur
il l'Ecole de commerce

Dans sa dernière séance, la commis-
sion de l'Ecole de commerce a nommé
en qualité de professeur de français M.
Roger-Louis Junod, licencié es lettres
de l'Université de Neuchâtel. Cette no-
mination a eu Heu à la suite d'un exa-
men de concours.

Assemblée générale
de la Société médicale
de la .Suisse romande

La Société médicale de la Suisse ro-
mande, qui groupe les quatre sociétés
médicales neuchâteloise, vaudoise, ge-
nevoise et fribourgeoise et qui fait
partie de la Fédération suisse des mé-
decins, a tenu hier, à Neuch&tel , son
assemblée générale annuelle.

Les congressistes, au nombre d'une
centaine, ont été reçus le matin par la
Société médicale de Neuchâtel organi-
satrice de l'assemblée.

Une collation et un vin d'honneur
leur a été offert  avant la séance ad-
ministrat ive qui a eu lieu à l'Aula de
l'université.

Une proposition du docteur Pétre-
mand , de Peseux, tendant  à inviter la
société jurasienne à faire partie de la
Société médicale romande, a été cha-
leureusement accueillie par l'assem-
blée.

La séance administrative a été suivie
d'une séance scientifique au cours de
laquelle deux professeurs de l'Univer-
sité cle Neuchâtel ont pris la parole.

Le premier, M. Baer , a parlé de
« l'adaptation des parasites à leurs hô-
tes », le deuxième, M. Guyot , a captivé
l'attention de son auditoire par un su-
je t plus littéraire : « Les médecins dans
l'œuvre de Balzac ».

Un dîner a été ensuite servi à l'hôtel
DuPeyrou. Le Conseil d'Etat y était re-
présenté par M. Camille Brandt , et le
Conseil communal par M. Jean Liniger.

Au cours du repas, des allocutions ont
été prononcées par MM. Baillod , du Lo-
cle, présiden t de la Société médicale
neuchâteloise, Garraux , président cen-
tral de la Fédération suisse des méde-
cins , Meu li , chef des services sanitai-
res de l'armée et Bauer, recteur de
l'Université de Neuchâtel.

LES C O N C E R T S

I_e premier concert d'orgue
On nous écrit :
Il n'est pas trop tard pour dire le suc-

cès qu 'a remporté, dimanche soir , le pre-
mier des concerts d'orgue de la saison.
Succès, st l'on pense que la Collégiale
était remplie ; succès si l'on songe à la
qualité du programme et à la valeur des
Interprètes. Succès enfin , souhaltons-le,
pour le fonds de restauration des orgues
de la Collégiale, puisque c'est en sa fa-
veur que ce concert était donné.

La qualité du recueillement, de l'atten-
tion des auditeurs dit assez le plalsli
qu'ils ont pris à suivre les chemins mer-
veilleux de l'admirable musique de J.-S.
Bach, d'Haendel , de Buxtehude, de Sta-
mltz où le trio Moyse et M. Samuel Du-
commun les conduisaient avec tant d«
persuaslon.

Il faut, en effet , des musiciens dont
le talent et la sincérité ne se discutent
pas pour nous faire pénétrer au cœui
d'une sl grande musique et pour la faire
pénétrer en nous.

Merci à Mme Blanche Honegger-Moyse,
violoniste, à M. Marcel Moyse, à M. Louis
Moyse, flûtistes, et à M. Samuel Ducom-
mun , organiste et animateur de ces con-
certs du dimanche soir, qui font hon-
neur à la ville de Neuchâtel.

L'exposition des modèles de chemins de fer
s'est ouverte hier à la Rotonde

Hier matin a eu lieu l'ouverture off i -
cielle de l'exposition des modèles de
chemin de fer en présence des repré-
sentants des autorités executives, légis-
latives et judiciaires du canton et de la
ville de Neuchâtel , du président du con-
seil d'administration des C.F.F., du co-
lonel commandant de corps Borel ,
des délégués des établissements d'ins-
truction primaire  et supérieure, ainsi
que des offices de développement du
tourisme et des grandes entreprises in-
dustrielles et commerciales.

-V ̂ _< /*_<

M. Chenaud , directeur du ler arron-
dissement des C.F.F., souhaita la bien-
venue aux invités et rappela , en signa-
lant la présence des élèves d'une classe
des écoles primaires que l'exposition est
surtout organisée pour les jeunes. Après
avoir défini  le but qu 'elle cherche à
atteindre , il résuma ainsi les efforts
qti'il faut  sans cesse fournir :

.Vos chemins de f e r  mettron t tout en
œuvre pour rester à l 'avant-garde de la
technique en matière de t raction des
trains et de matériel à voyageurs.

Nous nous rendons bien compte que
d'importants progrès doivent encore
être réalisés. Notre ef f o r t  doit porter
sur le doublemen t de nos lignes princi-
pales et le renouvellement de nos voi-
tures, dont bon nombre sont désuètes
et démodées. Le p euple suisse a consen- '
ti à l'assainissement financier des che-
mins de f e r  fédéraux.  11 importe de les '.
assainir aussi au poin t de vue techni-
que.

C'est pa ,r une amélioration constante
des horaires, par la mise à disposition
des voyag eurs de trains rapides , légers
et confortables , par la sitppression des
transbordements dans les gares princi-
pales, que lp chemin de f e r  pourra lut-
ter nvec succès contre la concurrence
dm autres moyens de transport .

En terminant  son allocution , M. Che-
naud rendit hommage à la corporation
des cheminots, dont la chorale agré-
menta l'ouverture de l'exposition par
l'exécution de trois chants, et adressa
une pensée de reconnaissance aux pion-
niers de la première heure.

M. P.-A. Leuba apporta lo salut du
gouvernement neuchâtelois et évoqua
le rôle important que jou ent les che-
mins de fer, tant au point de vue de
l'économie du pays qu 'à celui de la dé-
fense national© pour les transports de
troupe et de matériel en cas de mobili-
sation.

L'orateur s'appliqua ensuite à esquis-
ser In façon dont les lignes de chemin
do fer — et elles sont nombreuses — se
sont développées dans notre canton.
S'arrê tant  plus longuement aux heurs,
et surtout  aux malheurs des deux pre-
mières lignes neuchâteloises, dites fran-
co-suisse et du Jura industriel , il rele-
va lo malheureux rebroussement de
Chambrelien et les erreurs de tracé
qui  font  éviter soigneusement , comme
chacun sait , aux trains de toucher à
peu près tous les villages importante .

L'auditoire apprit que vers la fin du
siècle déjà on demanda i t ,  en prévision
de l'a f f luenco  qu 'occasionneraient les
fêtes du cinquantenaire, l'établissement

d'une voie indépendante pour les trains
allant de Neuchâtel à la Chaux-de-
Fonds (on sait , en effet , que ceux-ci
empruntent  jusqu 'à Vauseyon la ligne
doubla d'Auvemier). A la veille du
centenai re, releva avec humour M. Leu-
ba, n'y aurait-il pas lieu de revoir la
question î

Quant au tronçon Saignelégier-la
Chaux-de-Fonds que dessert le « tortil-
lard », il sera englobé dans la réorgani-
sation générale des lignes du Jura ber-
nois.

Mais si habitués que nous soyons à la
sécurité et au confort que nous offrent
nos chemins de fer, n'oublions pas
qu 'ils sont un sujet d'émerveillement
pour les étrangers grâce à de longs et
persévérants efforts toujours renouve-
lés.
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Pour ce qui est de l'exposition elle-
même, nous ne pouvons dire mieux
qu 'elle est une intéressante et merveil-
leuse rétrospective du rail. On y admi-
re les résultats des efforts poursuivis
au cours d'un siècle pour satisfaire aux
exigences toujours plus grandes du pu-
blic qui réclame vitesse, confort et sé-
curité.

Tous les modèles exposés, prêtés par
des compagnies de chemin de fer pri-
vées, de grandes industries et de nom-
breux amateurs, sont reproduits très
exactement à l'échelle.

On ne peut que s'émerveiller sur la
perfection de l'exécution qui a dû de-
mander une connaissance approfondie
du matériel roulant , qu'il soit à vapeur
ou électrique.

Signalons encore qu'une gare d'en-
clenchement électrique, exposant les
installations de sécurité, ainsi que des
trains en marche animent fort heureu-
sement l'exposition.

Pour d'autres détails techniques, ce
n'est peut-être pas à une personne de
sexe féminin qu'il faut s'adresser, bien
quo l'impression de ses premiers et der-
niers voyages on train ne soit pas ef-
facée !

Chacun pourra d'ailleurs, pendant
une dizaine de jours, satisfaire sa se-
crète, ou avouée, passion pour les che-
mins de fer en passant une heure ou
deux à la Rotonde.

H. B.

APRÈS LE MEETING DE PLANEYSE

Voici M. W. Ammon , de Porrentruy, s'apprêtant à monter dans un « Piper»
d'où il s'élancera quelques minutes p lus fard pour faire un impeccable

saut en parachute.
Phot. G. Beauslre, Neuch&tel
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LA CHAUX-DE-FONDS

Une conférence
du général Guisan

(c) C'est devant un très nombreux pu-
blic qui avait envahi le grand temple
Jusqu 'en ses moindres recoins que le
général Guisan, Invité par l'Eglise réfor-
mée évangéllque, a parlé Jeudi soir sur
ce sujet : « Face à l'avenir ou la Suisse
d'hier et de demain. »

Après l'exécution de l'hymne suisse,
Joué à l'orgue et écouté debout par toute
l'assistance, M. Henri Humbert, au nom
de l'Eglise réformée évangelique, remercia
le général d'avoir bien voulu répondre &
son appel.

C'est dans un silence impressionnant
que le conférencier prit ensuite la paro-
le. Avec une aisance rare, toujours aussi
alerte, 11 retraça les événements princi-
paux de la période qui s'étend de 1939
à 1945. Il rappela les heures critiques que
vécut notre pays : 11 mai 1940, puis 1943,
deux époques pendant lesquelles notre
neutralité n'a tenu qu'à un cheveu.

Le général remercia ensuite les officiers
et soldats qui ont accompli vaillamment
leur devoir et rendit un bel hommage
aux femmes suisses qui ont fait, elles
aussi , un Immense effort.

Pour terminer, l'orateur souligna que
l'unité du pays doit d'abord se concré-
tiser dans le cadre familial. A son sens,
il faut commencer par rendre le diman-
che à la famille et organiser les manifes-
tations sportives le samedi, quitte à fer-
mer les ateliers et les fabriques plus tôt.

Après cet exposé accueilli par des ton-
nerres d'applaudissements, le pasteur Pri-
mault remercia le général de se pen-
cher avec la sollicitude que l'on sait sur
les œuvres sociales. Et c'est par la « Priè-
re patriotique » que prit fin cette belle
manifestation.

Cours de répétition
du régiment neuchâtelois

Avant d'endosser le «gris-vert»,
n'oubliez pas de commander un
ABONNEMENT MILITAIRE à la
« Feuille d'avis de Neuchâtel ».

Prix Fr. 1.—
POUR DEUX SEMAINE S

Compte postal IV 178
Administration de la

« Feuille d'avis de Neuchâtel ».

VAL-DE-TRAVERS
Les aspirants de l'école

d'officiers de Berne
au Creux-du-Van

L'école i'officiers de Berne a effec-
tué dernièrement la traditionnelle cour-
ee de patrouil les de 100 km. Cette épreu-
ve sportive a eu lieu dans le Jura et
guida les aspirante dans le circuit :
Colombier - Creux-du-Van . Mauborget
- Chasseron - Champagne _ Fresens -
Colombier.

Une patrouille romande a remporté la
victoire en couvrant les 100 km. en
14 h. 10'. II s'agit de la patrouille Mat-
tille, composée des aspirants Matt i l le
(Vaud). Piller (Fribourg), de Boccard
(Fribourg ) . Weisen baoh (Fribourg) et
Ehinger (Vaud).

La chasse au chevreuil
(c) Pendant les quinze premiers jours
de chasse, les chasseurs du Val-de-Tra-
vers ont abattu trente chevreuils, soit
le double de ce qui fut tué l'année der-
nière pendant le même laps de temps.

SAINT SULPICE
Conseil général

Le Conseil général s'est réuni vendredi
soir, 10 octobre BOUS la présidence de M
Paul Clerc fils, président

Demande de crédit. — Un crédit de 4500
francs est accordé au Conseil communal
pour divers travaux au bâtiment « Maison
de commune »

Police du feu. — Pour des raisons prati-
ques et selon des désirs exprimés par quel-
ques sapeuis-pomplere, le Conseil commu-
nal, d'entente avec la commission du feu ,
a soumis au Conseil général un projet de
modification de règlement, qui est adopté
à l'unanimité, concernant les exercices an-
nuels. Dorénavant, chaque année, au prin-
temps, le second vendredi de mal et en au-
tomne le premier vendredi de septembre.
chaque fols à 18 h 30, la commission du
feu procédera à une inspection générale
du personnel et du matériel.Agrégations. — Deux ressortissants ita-
liens, Eric Morettl et Baptiste Moretti. ont
reçu l'agrégation de la commune.

| BÉCIOW DES jgÇjjr
MATHOD

Perdu dans le brouillard
Un agriculteur d'Orbe rentrant

d'Yverdon , l'autre jou r, avec son atte-
lage, se trouva pris, à Mathod , dans
un tel brouillard qu'il décida de pren-
dre un chemin rural, pour que son
cheval put y trotter sans danger.

Ce fut encore pire, et notre homme,
laissant son attelage, s'en fut  en re-
connaissance ; après avoir erré pendant
trois heures, dans une région que pour-
tant il connaît bien , il se retrouva à
Yverd on , son point de départ. Là. on
le munit d'une lampe électrique et ,
cette fois, il put arriver à bon port
avec son attelage.

GRANDSON
Vn enfant happé par

une auto
(c) Un petit garçon de 5 ans, de Li-
gnerolle, en vacances à Grandson, dé-
bouchait brusquement , jeudi , vers 15
heures, d'un corridor à la Bue-Haute,
lorsqu 'il fut happé par une voituire
neuchâteloise roulant à allure normale
et régulièrement à droite. L'enfant , qui
fut  traîné sur quelques mètres, a reçu
•le choc à la tête. On craint une frac-
ture du crâne.

JURA BERNOIS
MOUTIER

Pauvre petit
Un enfant de 17 mois, Serge Roth, a

été renversé par un attelage devant la
maison paternel le à la rue du Midi, à
Moutier.

U a succombé après quelques heures
de souffrances.

| VIGNOBLE j
SAINT-BLAISE

Une audience du tribunal
de police de IVeuchAtcl

(c) Le tribunal! de police de Neuchâ-
tel , présidé par M. Houriet. a siégé jeu-
di aprèsHinidi à la salle de justice de
Saint-Biaise.

Le tribunal s'est tout d'abord occupé
de l'accident survenu le 5 j u i n  1947,
sur la route cantonale Sain't-Blaise -
Cornaux , ù Souail'lon.

Rappelons que la voiture , do M. Sili-
prandi , entrepreneur à Marin ,  débou-
chait  de Soualllon sur la route can-
ton ale, lorsq u'elle entra en collision
avec une motocyclette montée par M.
et Mme Huhsolimied, du Landeron.

Le choc fu t  très violent et les moto-
cyclistes durent  être conduits à l'hôpi-
tal Pourtalès , où Mme Hwbschmied y
est décédée.

L'audit ion- des témoins et les plaidoi-
ries ont duré tout l'après-midi. Le ju-
gement a été renvoyé à huit-aine. Il
sera rendu à Neuchâtel.

La seconde affaire concernait l'acci-
dent surven u le jour de l'inauguration
de la nouvelle route de Thielle, le 28
août. La petite Vongeli , de Saint-Biaise,
avait été renversée par un automobilis-
te neuchâtelois. M. J. F.

Après une visite des lieux et l'audi-
tion des témoins, l'automobilist e a été
condamné à 20 fr. d'amende et 75 fr. de
frais, le juge estimant que le prévenu
n'avait pas suffisarmmen't adapté sa vi-
tesse aux conditions de la route.

Observatoire de Neuchâtel. — 16 octo-
bre 1947. Température : Moyenne : 12,9;
min. : 8,2 ; max. : 18,2. Baromètre :
Moyenne : 725,5. Vent dominant : Direc-
tion : sud-est ; force : faible - variable.
Etat du ciel : nuageux pendant la Jour-
née, couvert le soir. Assez fort Joran do
15 h. à 20 h.

Niveau du lac du 15 oct., à 7 h. : 428,85
Niveau du lac du 16 oct., à 7 h. : 428,85

Prévisions du temps : Nébulosité va-
riable dans toute la Suisse, mais plutôt
dense au nord des Alpes. Pour le moment,
pas de précipitations notables. Légère
bise.

Observations météorologiques

A N E U C H A TE L E T DANS LA R ÉGION

t
Mesdemoiselles Nora et Marie-Rose

Trisoglfo, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Pierre Guinand

et leur fils Jean , à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Marcel Bouge-

mont et leurs enfants, à Oujda (Ma-
roc) ;

Mademoiselle Qaby Rougement, à la
Chaux-de-Fonds ;

Madame veuve Louis Lcersch-Bura , à
Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Arthur Bura et
leurs enfants, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Plancherel-Bura
et leurs en fants, à Fribourg ;

Révérende Sœur Marie Bura , à Neu-
châtel ;

Monsieu r et Madame Paul Bura et
leurs enfants, à Neuchâtel ;

les enfants de feu Monsieur et Ma-
dame Jérémie Bura ;

les enfants de Madame veuve Joseph
Bura ;

les enfants de feu Monsieur et Mada-
me Emile Bura-Christener, à Neuchâ-
tel ;

Monsieur Alfred Koch-Bura et ses
enfants, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Charles Mon-
nier-Rougemont, à Peseux,

ainsi que les familles alliées.
ont le chagrin de faire part du décès

de
Madame

R0UGEM0NT-TRIS0GU0
née Elisa BURA

leur chère et vénérée mère, belle-mère,
sœur, belle-sœur, tante et parente, que
Dieu a rappelée à Lui, munie des saints
sacrements.

Neuchâtel, le 16 octobre 1347.
(Pensionnat Iréna , Suchlez 7).
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu dans la plus stricte intimité.
R. L P.

Cet avis tient Heu de lettre de faire part.
Prière de ne pas faire de visite.

MERCURIALE OU
MARCHE DE NEUCHATEL

du Jeudi 16 octobre 1347

Pommai de terre .... i* sg —.30 —.35
Rave» , _.6o —.70Choui-raves > —.50 — .60Haricots > 1.50 2.—Carottes ........... . » —.50 .70
Poireaux blancs •••• » —. 1.40
Poireaux verts » i_ .—Choux blancs » .50 .60
Choux rouges » _ eo —.70
Choux Marcelin .... » — eo .70
Choux Bruxelles .... » 140 1.60
Choux-fleurs > 1*— 2.—
AU > —.— 2.80
Oignons le paquet —. .20
Oignons le kg —.70 —.80
Concombres la pièce—20 —.50
Radis la botte —. .30
Pomme» i« __g _.6o —.90Poires a __.60 1 —
Noll » 1.6O 2.30
Châtaignes » 1.20 1.50
Melon » _.— 130
Raisin » 1.50 1.90
Oeufs la douz —.— 4.20
Beurre le kg- —.— 9.77
Beurre de cuisine .. > —.— 9.34
Promage gras » —.— 4.90
Promage deml-graa .. » —.— 3.78
Fromage maigre .... » —.— 2.94
Viande de bœuf .... * 4.50 5.50
Vache > 4.40 5.30
Veau » 7.— 9.40
Mouton » 8.— 8.80
Cheval > 2.40 6.—
Porc » 6.60 9 —
Lard fumé » 8.60 8.80
Lara non fumé ... . > 7.40 7.60

Un début d'incendie s'est déclaré hier
goir à l' avenue des Alpes 30. Le feu a
pria naissance dans la oave. Les pre-
miers secours sont intervenus.

Les dégâts sont peu importants.

Début d'incendie

Le syndicat d'initiative pour l'amé-
nagement d' un aérodrome sur la plaine
d'Areuse s'est réuni il y a quelques
jours. Il a pris connaissance d'une
lettre du Conseil d'Etat dans laquelle
celui-ci expose son point de vue sur
l'aérodrom e de la plaine d'Areuse.

Après lecture cle cette lettre, le syn-
dicat a décidé de créer une société d'ex-
ploitation qui reprendra les pourparlers
avec les propriétaires de terrains.

Un pas en avant
vers la création d'une place

d'aviation
sur la plaine d'Areuse

Le Conseil d'Etrit a constitué comme
suit le bureau électoral chargé de ré-
caipituller les résultats de l'élection du
Conseil national : MM. Pierre Court ,
chancelier d'Etat , président; Auguste
Romang, ancien préfet des Montagnes ;
Jean Krebs, ancien député ; Henri Fa-
vre, député ; Dan iel Liniger, ancien dé-
puté et. Mn'nrif.e Sanser. démité.

Constitution dn bureau
électoral pour l'élection

du Conseil national

L'an prochain , comme nous l'apprend
le budget des C.F.F., seront poursuivis
les travaux de la double voie Boudry-
Auvernier, la pose du «block» de ligne
entre Vaumarcus et Colombier et cer-
taines transformations à la gare de la
Chaux-de-Fonds (aménagement d'un
bureau de renseignements entre au-
tres).

Parm i les autres travaux , signalons
la construction d'un nouveau bâtiment
aux voyageurs et d'une nouvelle halle
aux marchandises à la station de Cham-
brelien, devisée à 276,000 fr.

_Les travaux des C.F.F.
au cours de l'hiver

Le 10 octobre au soir , après sept
jour s de chasse au chevreuil , il a été
tiré 138 de ces animaux dans l'ensem-
ble du canton. Ce chiffre  est normal
puisqu 'en 1945, par exemple, après sept
jour s de chasse également , il avait été
tiré 133 chevreuils.

_La chasse dans le canton

A partir de lundi prehain , les tram-
ways devront économiser le 15% de la
consommation normale de courant élec-
tri que. Certaines restrictions à l'ho-
raire sont prévues.

La principale concerne la ligne 6 dont
le nombre quotidien des courses sera
diminué.  Les trains utilisés pour cer-
tains travaux ne seront plus mis en
circulat ion , des voitures remorques se-
ront supprimées ainsi que la double
traction sur la ligne 5.

E n f i n , le chauffage  des voitures est
interdi t .  D'autres restrictions sont pré-
vues à part ir  de novembre.

Bien qu 'aucune  décision n'ait encore
été prise à ce sujet , il se pourrait que
le service aux dix  minutes le mat in  sur
les lignes 1, 2 et 3 soit supprimé et que,
par contre , le service aux demi-heures
soit mis en vigueur le soir.

Fxamcns de gymnastique
Mercredi après-midi , sur le terrain do

l'Ancienne, M. Meier a fai t  passer l'exa-
men d'éducation ph ysique aux élèves
de l'institut catholique. Lee épreuves
se sont bien passées et l'examen s'est
terminé par le brillant résultat do 45
réussites sur 50 élèves.

I_es tramways doivent
économiser le courant

électrique

^^Mt^a^cei

Ma grâce te suffit.

Monsienr et Madame Alexandre Pe-
termann ot leurs enfante, à Peseux ;

Monsieur et Madame Charles Peter-
mann et leurs enfants, à Neuchâtel ;

Monsieu r et Madame Paul Petermann
et leurs filles, à Berne ;

Monsieur Alexandre Guyot et famille,
à Boudevilliers ;

Mademoiselle Alice Guyot, à Peseux;
Monsieur et Madame Robert Guyot

et famille, à la Chauxjde-Fonds ;
le» enfants, ipetits-enfante de feu Fré-

déric Guyot ;
les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Madame Adèle PETERMANN
née GUYOT

qu'il a plu à Dieu de reprendre pai-
siblement à Lui dans sa 86me année.

Peseux. le 16 octobre 1947.
(Corteneaux 10.)

Le soir étant venu, Jésus dit :
« Passons sur l'autre rive. »

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu dimanche 19 octobre, à Boudevil-
liers.

Culte au temple, à 13 heures.


